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DESSINS DE HUINON 


r 
SOUHAITONS DE NE TOM- LA DUNETTE!.TERGE ! 
TERRE TRIBORD SOUS LE 
BOSSOIR AVANT !.. 


SEMBLENT PORTER | 
FRUITS ET RALENTIR LES 
TERRIBLES RAVAGES CAU- 
SES PAR LE SCORBUT.. 


HERSERT!..LEWIS!. PRENEZ LE MOUSSE ANEC VOUS! 
ARMEZ LE YOUYOU ET ALLEZ À TERRE .CONSIGNE : 
RAMENER LE PLUS DE FRUITS Er DE LÉGUMES 
QUE VOUS POURREZ !..ET TACHEZ D 

UN PEU DE ViANDE FRAÎCHE 


LA CÔTE AFRICAINE L.ENFiN!'..Er J'APEQÇOIS DES 
ARBRES... QUI DIT VÉGÉTATION DIT FRUITS €T 
LÉGUMES FRAIS !..ET Œ SONT LÀ 


à 4 
1/ | E ; 1 ” 4 
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à." 2° [11 \ \ d od ve LA 7e . 
s es RNA PR RCA des 


HÉ L. MAiS.…. MA PAROLE !. Ÿ À TERRE !.NOUS L'Y AVONS 
LE...LE MOUSSE N'EST Æ LAÏBSÉ AVEC MISSION D'EX- 
PAG AVEC EUX. PLORER UN PEU LE COÏN ET 


TROIS AEURE Ÿ CORNE BLEU! LE SEUL AS. 
ONT PAGGÉ PECT DE CES VICTUAiLLES 
REMETTRAIT SUR PIED 
UN MORIBONDL.. 


GEUSEMENT L'EAU CROUPIE 
DE6 TONNEAUX /. 


CUN DANGER, CAP: - = 
TAÏNE.L.iL EST ARMÉ OHË/.OHÉ/. TOM. 
ET LE PAYS EsT CAL-| |TOM OÙ E6-TU ?. / RÉPÈTE QUE LE MOUSSE 
DEL ES  Ére 
PUIS JE RE NERA PAS VU UN CHAT. iNE!. D'Ai ,8"; 
A TERRE ASE var) = _@ LUI ÉTAIT ARRIVÉ QUEL - 
QUE CHOSE, NOUS L'AU- } 
RIONS ENTENDOU TIRER! 


MAÏS PUISQUE JE VOUS 


DA...DA MNATIONL. 
UN...UN COUP 
DE FEU! 


OHË OH. rom. 


CE COUP DE FEUL.C'EaT Ÿ JARNICOTONL. CE TOi, RESTE LA ET TiENS-TOï PRET À ME COU- 
LE MOUSSE, SANS AU- N'EST PAS POSSIBLE ! VRIR OÙ A REPARTIR À TOUTES RAMES ! J'ARRIVE !. 
J'IRAï PLUS VITE TOUT SEUL!. T'ENS BON :. 


CUN DOUTE il EST EN TOUT ÉTAIT Si 


DANGER {VITE !. 


C4 
Ag AN à 


2\ = 


Ÿ SON SANG! il NE RÉPOND PAG: AY RIEN... RIEN QUE LE &r- NZ Un. un MOUSQUET :. C'EST: 
POURVU QUE VE N : ï S [) LENCEZ.QUES EST-il PAS , 
TROP TARD. M 562. OL UNE CLAIRIÈRE, C'EST L'ARME DE TOM. 
: | MAIS ELLE EBT DÉSERTE! 
POURTANT LE COUP DE FEU 
L PARAÏSSAIT BYEN VENIR 
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LT TAP* CAD Q As) TASYT 
HÉL L'HERBE À ÊTÉ FOULÉE 


L AFANT2EÆ 
ET PIÊTINÉE !.CORNEBLEU. 


C'EST B'EN ÇA. CE FUS:t LAN 
EST ENCORE CHAUD.:. MAïS, EE } 
TOM AURAIT. il EVAFFAIRE 
= A' DES FAUVES À DEUX 
IL. PATTES P!. JE... 


ET S'1 AVAIT ÊTÉ EMPORTÉ 

PAR UN FAUVE, il YAURAiT 

DES TRACES DE SANG ET 
DE LUTTE L.. 


tr 8 
Tai 


AVE VEN ALT 


ARE AU 


HAN CORNES DU DiABLE .VOiLA L'EX- 
PLICATION OU MYSTÈRE L.ET, COM - 
ME UN iDiOT, JE ME SUiS JETÉ DANS 
LE PIÉGEL.ENFER!. JE..JE SU/S CERNÉ / 
ET A'UN CONTRE TIRENTE OÙ QUARANTE ( 
VE N'Aï PAS UNE SEULE CHANCE 
DE MEN SORTIR. 
| à 
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PAS DE DOUTE :..CE SONT CES SAUVAGES 
Qui ONT ENLEVE LE MOUSSE /.. CORNE - 
BLEU !.HS N ONT PAS L'AÏR COMMÔDLE .. 

M ME FAUT SURTOUT PAS QUE JE PERDE 
MON SANG-FROÏD [.. JE PARVIENDRAT 
PEUT-ETRE À LÆS AMADOUER!.. 


TU TE TROMPES, CHEF... JE NE FAÏS PAS LE 

COMMERCE DU'BCIS D'EBÈNE"Q . MES INTEN 

TONS SONT PACGFIQUES . MES HOMMES ONT 

DEBAPQUE SELLEMENT POUR FAIRE PROVI- 

SiON DE FRUITS ET D'EAU ET Je CUERCHE 

L'UN D'ENTRE EUX QUI A DIS PARU !.. UN 
ENFANT :. 


MA PAROLE À À TROUVÉ 
SON VILLAGE PAZZIE … 
ET COMME jt À APERÇU 
MON BATEAU À L'ANCRE 
DEVANT LA CÔTE, . it ME 
CROIT RESPOLSABLE..S; 
JE HE PARVIENS FaS À 
LE CONVAINCRE, NOUS 
SOMMES PERDUS |. 


CHEF KOL BANG. ATTENDS!. ECOUTE- MOi !.. 
J'\éNORE QUi À PU ENLEVER LES FEMMES 
ET LES ENFANTS BATETE KES /. ET LES COU- 


NOUSSE!..iL EST INNQGENT ACCEPTE UNE 
RANÇCON /.. Si TU LE UBÈRES, JE TE DON- 
NERA TOUT CE QUE TU EXI6ERAS .. 


PABLES ONT PEUT-ÊTRE DEJA LEVE L'ANCRE. 
iL SERAÎT INJUSTE DE TE VENGER SUR MON 


JE NE/SU:S PAS VOTRE ENNEMI! 

FOUVEZ-VOUS COMPRENDRE MA 

LANGUE ?.. AMil.JÆ SUIS UN Ami! 
QUI &ST VOTRE CHEF 2. 


QUOi ?!..MaSs 
JE N'Ai PRIS 

PERSONNE !.. 
JE NE SAS DE 
GUOÏ TU VEUX 


NOUS LE PRENDRE!.NOUS 
LE TUER ET TDI ANEC LUI 
“ Toi PAS DEUVRER FEM- 
MES ET ENFANTS HOIRS, 
PRISONVIERS SUR TA 
RANDE PIPOEGUE !.. 


CHEF KOLIRANGO, JE TE Ÿ Moi PAS CONFIANCE! 
JURE QUE CE N'ESr PAS 

MOi QUi Ai PILLE TON 

VILLAGE . MES HOMMES 

ET MOi SOMMES iNNO: 

ŒNTS . JE T'iNViTE 

ŒVWIR VERIRER À 


ER Dem = 4 


MOi YDULOÏR SEULEMENT FSMLIES ET EN- 
FANTS BATUTEKES!. TDi BIEN COMPRIS 2. ET 
Toi SOUVENIR!.MOÏI DIiPE AYANT LA LUNE 
NOUVELLE , SiNON.. 


MA PAQOLE!..iLS. 


MOi,KOLiBANGO, MOI CHEF 
iLS ME PREN- 


DES BATETÉKES /_ TDi VENIP 
SUR ERBNDE PIROGLE Qui 
CRACHE LE FEU ET Art4 QUER 
NOS CASES POUR VOLEC 
FEMMES ET ENFANTS}. 


Toi MENTIR!..MOi PART AVEC MGS GLERRIERS 
TRES LOIN DU VILLAGE POUR CHASSER ELF- 
FLES... GUAND NOUS REYENIR, NOUS TROUVER 
CASES PILLÉES BT BPULEÉES, FEMMES Er 
ENFANTS ENLEVES!'. TOi COUPABLE!. 
NOUS VOIR GRANDE PIROGUE. — 


AUOi ?.. MAÏiS 
CE CE N'EST 
PAS POSSi- 
# | 


Si Toi PAS FAÎRE DEUVEER 
FEMMES ET ENFANTS BATE- 
TÉKES AVANT LA LUNE DE 
DEMAIN, NOUS FAÎRE MOU- 
RiR JEUNE GARCON DA 
EUPPUCES TEPRIBLES !. 


COMME LS ETAIENT VENUS, LES CLERRERS 
BATETEAES SE SONT LITTERALEMENT €VA . 
W 


CORLEBLEU. N'y 4 1 
RIEN À ESPERER DE 
LA RAISON OÙ DE LA 
PITE DE CES SAUVA- 
GES! S1 JE NE LEUE 
O8E?S PAS LE MOUSSE 
SERA TOÉTURE À 


RESrTÉ SEUL, ERIC 


ONT LANCÉ UN RAÏD FOUDROYANT EN PROFI- 


TANT DE L'ABSENCE DES GUÉRRIERS, 


(nn -e 


TANOIS QUE SES MARINS S'AFFAIRENT TANT 


BIEN MAL 


NOUS AVONS EMPRUNTÉ 
L'ARGENT DES MORTE 
LES ARMATEURS REM - 
BOURSERONT TOUT CELA! 
NOUS LEUR SAUVONS 
LEUR BATEAU, iLS NOUS 
DOIVENT BiEN ÇA. 


QUE RASSEMBLER UNE RFANFON, 
ERIC SE PENCHE SUR SES CARTES. 


HERBERT M'AC- 
COMPAGNERA!.VE 
TE CONFIE LE NA- 
VIRE, LEWIS6 !.. 


OÙ...00 ÉST LE 


QUE FAIRE ESSAYER DERÉCUPÉRER 
LE MOUSSE PAR LA FORCE F. IMPOSS/- 
BLE!. :L FAUDRAIT D'ABORD QUE VE 
SACHAE OÙ CES NOÏRS LE GARDENT PR;- 
SOWNIER ET LS AURAIENT TÔT FAIT DE 
LE MASSACRER AU MOÏNDRE GESTE HOS. 
TE. D'AÏLLEURS, JE D'SPOSE DE TROP 
PEU D'HOMMES VALIDES POUR TENTER 
QUOÏQUE CE SOIT /. 


ILEST PRISONNIER 
D'UNE TRTBU QUI MENA- 
CE DELE MASGACRER!, 
AHL.VOUS AVEZ FAIT OÙ 
BON TRAVAIL LEWISET, 


EH BIEN, CAPITAINE ?, 


TOI LNITELAU BATEAU 


HÉLHÉZ. VERS LE SUD LA CÔTE EST BASSE SA- 
BLONNEUSE ET TRUFFÉE DE HAUTS FONDS 
ON RISQUE L'ÉCHOVAGE AU MOTNDRE COUP 
DE VENT, PAR ÇONTRE, VERS LENOED EGLS 
EST ROChEUSESr TRÈS DÉCOUPÉE ET BORDÉE 
PAR LA FORÊT: LES MOUILLAGES SÛRS NE 
DOÏNVENT PAS MANQUER.L. 


QUELQUES INSTANTS PLUS TARD L'EMBAR: 
CATION LA PLUS L'ÉGÉRE DU BORD QUITTE 
LA*BELLE JEANNE "EMPORTANT ERIC ET 
HERBERT AINSI QU'UNE PETITE FORTUNE. 
‘LA VOILE, LONGEANT LA CÔTE, ELLE MET 
GAP LE NORD. 


. 
4 SOIT ENCORE 
IE LEG NÉGRIERE 
£ ANCRE «+. 


ME RESTE 80; 


BIENTÔT, LE CANOT 
ABORDÉ LA*BELLE 
JEANNE". 


/ 


EN JOIGNANT CEC: À CE 


V'Ai BIEN PEUR QUE LA SEULE SOLUTION QU 
EFFECTIVEMENT DE RETROU- 
ER CES NÉGRIERS ET D'OBTENIR D'EUX A' 
MPORTE QUEL PRIX, QU'ILS LiIBÉRENT 
LEURS PRISONNIERS !. 


VITE, VOUS AUTRES /. 
AIDEZ-MOI À TROUVER 
ET À RAGSEMBLER 
TOUT GE QU'IL PEUT V 
AVOIR COMME OR ET 
COMME MONNAIE À 
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TROUVE DANS LE COFF 


UNE RANGÇON ROYALE POUR 
TOM, CAPITAINE /.. 


E CHANCE, CAPITAINE |. 

LE VENT EST POUR NOU6/ 

À CE TRAÏN, NOUS 
FERONS VITE. 


PENDANT DES HEURES, FAVORISÉ 
PAR UN BON VENT LECANOT LONGE 
LA CÔTE EXTRÈMEMENT DÉCOU- 
PÉE ET BOÏSÉE, FOULANT LES 
ANSES, CONTOURNANT LES PRO 
MONTOIRES., MAïS.. 


CHERCHO 


ELLES SONT INNOMBRABLES 
A TOURNOYER À 
POINT PRÉC: 


FRANCHISSANT UN ETROIT 
GOULET, L& CANOT SE GL'SSE À 
L'INTÉRIHUR D'UN HAVE , 
PRESQU'INVISIBLE DU LARGE 
ET AUX EAUX PARFAITEMENT 
PAÏSIBLES. ET SOUDAiN... 
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RIEN L. TOUJOURS RIEN.. 
S:NOUS DANS 
LA MAUVAÏSE DIRECTION 
OU BEN CES DAMNÉS NÉ - 
GRIERS ONT-iLS DÉJA' 
REPR:I6 LA MERZ.. 


BAHL PROBABLEMENT 


UN CADAVRE DE BALE:i- 
NE OÙ DE REQUiN 


ÉCHOUÉ SUR LES 


WI HOUS NOUS ÉLOIGNONS 
DANGEREUSEMENT DE 
LA * BELLE JEANNE * CAPI 
TAINE .!. J'Ai BIEN PEUR 
QUE TOUT CEC:i SOÿT INU- 
TiLE /.iL VA FALLOÏIR 
ViRER DE BORD... AU RE - 
TOUR AVEC LE VENT CON- 
TRE NOUS, iL NOUS FAUDRA 
DEUX JOURS POUR REN- 
TER... \ 


CUISINE D'UN NAVIRE.. 
NOUS NE POUVONS 
NÉGLIGER AUCUNE 
CHANCE |. DOUBLE ” 
CE PROMONTOIRE... 


PAUVRE TOM..NOUS NE YVOUS AVEZ V4 
POUVONS POURTANT PAS | QUELQUE CHOSE 
L'ABANDONNER.:.ET CAPITAINE 2 
CEPENDANT, JECRAINS 

BiEN QUE TU AIES 

RAISON !.. JE...OH... 

T'ENS/.TIiENS…. 


Si NOUS NE TROUVONS RIEN D'INTÉRESOANT 
C'EST PROMIS, NOUS FERONS DEM:-TOUR./, 

HÉ/, REGARDE !.. L'ENTRÉE D'UNE BAIE PAR 
FAÎTEMENT ABRITÉE !. ALLONS Y JETER UN 


C'EST UN VASSEAU ESPA- HEU.. QUE. QUE 
GNOL ET NOUS TOMBONS COMPTEZ-YVOUS 
À PIC! .LE CAPITAINE EST FAIRE 7.NOUS ME 
EN TRAÎN D'ACHETER ET 


DENERR. 


Le 


D 
| 
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HELLO, SENOR CAPITAN,!. 
JE COMMANDE LA'BELLE 
JEANNE * UN NAVIRE F@AN - 
CAIS ANCRÉ A UNE JOUR. 
NÉE OE MER ET .:. 


Y PAGSE AU LARGE, GRINGO.. JE N'AME PAS 
LES GENS QU: VIENNENT METTRE LE NEZ 
DANS MES AFFAIRES /.…. 


D'ABLE {ÇA COMME - 
CE BEN :.CE MAR - 

CHANO DE CHAÏRÆ HU - 
MAÎNE W'A PAS L'AIR 
COMMODE :. 


| es | iL FAUT QUE JEN O 
Le A 71 l VOUS PARLE /. 


J'Ai UNE EXCELLENTE HUM 4. SOÏT :. AVANCE | 

AFFAÎRE À VOUS MAS SANS ARMES. 

PROPOSER SENOR 4 7 
1 


CAPITAN |... y 
x VE 0 


an IN V TRE 


GARDE MES ARMES, 7 COMPTEZ SUR MOI, TAN, voic: | [POSSIBLE Z., MAï6, PRIMO: JE NE VEUX PAS 
HERBERT..ÉCARTE-TO: ] CAPITAINE... AU PRE- QUELQUES JOURS SAVOIR O'OÙU VIENNENT LES ESCLAVES QUE 
OÙ RIVAGE MAïS SUR- | MIER SIGNE DE ‘ VOS RABATTEURS V'ACHÈTE /. JE CHOIS'S, JE PAIE ET J'EMBAR- 
VESLLE CE FORBAN!.. TRAHISON JE CASSE - Pr. ONT RAZZIÉ LE ViL- QUE, UN POINT C'EST TOUT... SECUNDO: MES 
Si LES CHOSES TOUR- LA TÊTE À CET £ LAGE DES CUERRIERS AFFAIRES NE REGAROENT QUE MO ET MES 
NENT MAL OUVRE  Âf) ESPAGNOL !. eZ BATÉTÉKÉS ET EMME] |[ARMATEURS/. VU. 

LE FEU. J'ESSA'ERA: g NÉ LES FEMMES ET 

DE TE REJOINDRE, ve LES ENFANTS... 


| 


CETTE FOIS, ME REGARDE [é MÈME 6: JE SANTA VIROEN... CET IMBÉCILE MOFFRE LE 

AUGSI/.LES BATÉTÉKÉS FU- c'eëT ” NUIT ET iL FAUT QUE. JE RAMËNE VOUS PAIE DOUBLE DU PR'X DE TOUTE MA CARGA SON... 

RIEUX ONT ENLEVÉ MON IMPOBSSIBLE.. RGEMENT DE , CES MALHEU- VE NE PEUX PAG LAÏSSER ÉCHAPPER UNE 
E ETMENACENT DE : E* AUX ANTILLES... REUX LE DOU- FORTUNE PAREILLE. AS S 


ON COMPAGNON 
LE MASSACRER 6: VOUS NE RE, À BLE DE LEUR ME TIENT À L'OEit…. HË :. J'ATUNE TOÉE ... 
LIBÈREZ PAS LEURS FEMMES PRIX ?. 


ET LEURS ENFANTS. JESLIS DE RECOMPLÉTER MA CAR - 
PRÈT Rue DÉ DOMMAGER GAISON !..JE REFUSE L. 
LÉ 


VOLONTIERS, SENOR/.. MAI €T QUELQUES /NSTANTS PLUS TARD... 
VOUS PRÉ - D s 
+ À LA MOÏNDRE HO... CAPITAINE. 
TRAHISON, MON 
M CANOT ALERTERA 
nm. MON ÉQUIPAGE! 


. 


DANS MON 
IÈGE 


4E CANNOT A 
ABORDÉ LE 
VAISSEAU 
£SPAGNOL 


APRÈS VOUS , SENOR {. 
JE VOUS EN PRIE‘. 


AVANT OE€ RFJEN PRÉC;- 
PITER, il FAUT QUE JE 
LE METTE EN CONFIANCE 
ET QUE JE M'ASSURE 
QUE SOW VYAÏSSEAU NE 
POURRA ARRIVER 
AVANT QUE J'A'E LEVE 
L'ANCRE ET PRIS UNE 
SÉRIEUSE AVANCE! 


NOUS SERONS TRANQUILLES, iCi, POUR DISCUTER, 
INSTALLEZ- VOUS L.. AiMEZ- VOUS FUMER ?.J'Aï 
DANS CE POT LE MEILLEUR TABAC DES INDES 
OCC'DENTALES /.CHOISI8SEZ-YVOUS UNE PIPE /. 


ÎL FAUT QUE J'AFFECTE LA 
PLUS TOTALE SÉRÉNITÉ 
ETQUE VE LE METTE EN 
CONFIANCE .MAï'S VE ME 
DEMANDE B'EN CE QUE 
CAGHE CETTE HISTOIRE /. 


ILSERA EN CONFIANCE, D'A'LLEURS, CAR JE CON- 
TRAINDRA: MON VISITEUR A' LE RASSURER 61 
BESOiN EST. QUAND VOUS TIENDREZ LE CA- 
NOT À BOUT PORTANT, JE VOUS DONNERAï LE 
SIGNAL EN ABATTANT LE “"GRINGO"QU: M'AT- 
TEND DANS LACHAMBRE DE NAVIGATION Z. 


f (a 
/\ 


D À! FAUT QUE VE REMÉDIE 
A'CETTE DANGEREUSE 
SITUATION! 


J'AI HORREUR DE 


A MAIS SZ ME! BIEN VOLONTIERS, 


SENOR CAPITAN 
MERC: Z. 


VE VAÏS VOUS FAIRE 
GOUTER UN RHUM 
QUI VIENT TOUT 

DROÏT DE LA 

JAMA'QUE … 


À VOS ORDRES, SENOR 
CAPITANL. 
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À CE MOMENT, FEU À VOLONTÉ L..iL FAUT QUE 
VOUS COULIEZ BAS LE CANOT. QUE QUELQUES 
BONS TIREURS 6E CACHENT DERRIÈRE LES 
LiSGES POUR COMPLÊTER LE TRAVAÏL EN 

UANTSON OCCUPANT 9'iL A SURVÉCU À LA 
CANONNADOE!.. BIEN COMPRIS ?. 


COMPTEZ SUR 
NOUS, SENOR *.. 


NN TONNERRE ./. 
SANS UNE SEULE ARME, À 
vE Sur'6 COMPLÈTEMENT F 
LAMERC DE CE FORBAN... 


PAR Ci 1. VOUS REGARDEZ 
MES CANONNiERS 2. 
QUAND JE CHARGE DU 
805 D'ÉBÈNE “iLS RES- 
TENT TOUJOURS PRÊTS À 
MÂTER UNE RÉ VOLTE {. 


TIENS.:. T'ENS 4. 
DES TONWNNEAUX DE 
POUDRE !.. DES 
BOULES LiNTÉ= 

RESGANT 


MEME SA MAUJESTÉ BRITANNIQUE N'EN BOiT 
PAS DE PARE:L /.. HEU.. AVANT DE COMMEN - 
CER À DISCUTER ET PENDANTQUE VOUS 
DÉGUSTEREZ CE PREMIER VERRE, JE VOUS 
DEMANDE ENCORE UN INSTANT...LE TEMPS DE 
DONNER QUELQUES ORORES. 


® 


PL. 


QUAND JE RESSORTIRA! DE LA CHAMBRE DE 
NAVIGATION, VOUS HÊLEREZ CECANOT, LA-BAS, 
POUR QU'IL VIENNE REPRENDRE MON HÔTE 
QUE JE TENDRAi SOUS LA MENACE DE MON 
PiSTOLET : iL FAUT QUE CE MARIN APPROCHE 
SANS 3E DOUTER DE REN£. 
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MALHALHAL AINSI, LE MARIN DE CET IMBÉCILE 
NE POURRA COURIR CHERCHER DU SECOURS 
EN NE VOYANT PAS REVENIE SON CAPITAINE... 
ET VE 6ERAI LOIN AVANT QUE L'ÉQUIMGE 

S SNQUIÈÊTE ET ENTAME DES RECHERCHES!. 
A'MO' L'OR ET LES ESCLAVES /. 


TUDIEV:. DAS DE DOUTE.{.CE FOR BAN ET VOILA TOUT EST EN ORDRE, SENOK 
EST EN TRAIN DE ME PRÉPARER CAPFTAN L.. NOUS POUVONS DFACUTER, 
UN GENTIH TRAQUENARD... ET JEME À PRÉSENT... ANS: VOUS DÉSIREZ ME 
SUIS JETÉ, SANS ARMES, ENTRE SES RACHETER CES BATÉTÉKÉS... MA 


PATTES.!, /L VA FALLOÏR JOUER SER- FOI... Gi VOTRE PRIX ME CONVIENT... 
RÈ .1. AIE LE VOA !.. 


EST-CE LÂ TOUT CE DONT VOUS D'S ASSEZ DE SiMAGRÉEE, EN CE CAS CECI: SERA TOUT JUSTE SUFFISANT 
POSEZ, ,SENOR 7. C'EST UNE PLAï- SENOR CAPITAN L.iL Y A | À TE SAUVÉR LA VIE APRÈS TES INSOLENCEE, 
SANTER:E LA DE QUOSRACHETER || à GRINGO/. AU MOINDRE GESTE SUSPECT, JE TE 
- DEUX FOiS VOTRE CAR.- | BRULE LACERVELLE.. 

GASSON ET VOUS LE 

SAVE 2 BEN +. AU DEMEU- 

RANT. JE N'Aï PAS UN 

SEUL DOUBLON DE 

PLUS SUR MO/... 


CANAILLE |. FORBAN/.CE QUE LA TiENNE AUSS1! !. 
VOUS FAÎTES LA EST DE LA HA: HA. HA!..Si 
PIRATERIE PURE ..NOUS AU- TU N'OBÉ:S PASL. 


ET MAÏNTENANT ÉCOUTE -MOï BIEN VERMINE /. 
NOUS ALLONS SORTIR SUR LE PONT... TU T'APPRO- 


CHERAS DE LA LiSSE ET TU HÈLE RAS TON GANOT! DANS CETTE HISTOIRE !.. LAÏ66EZ-| ALERTER TON 
REZ SUR LA CONSCIENCE 


Si TU TENTES DE OONNER L'ÉVEiL À TON MATE - LE S'EN ALLER LIBREMENT./. ÉQUIPAGE ?/.. 
LAMORT DE MON MOUSSE!. À LOT, JE TE CASSE LA TÊTE !.… 


QUE LU! VOULEZ-VOUS 7/.CE HA.HAZ.HA !... 
MALHEUREUX N'EST POUR RIEN [{ POUR QU'IL ALE 


EN VOILA A6SEZ /. EN APPROCHE OÙ BASTINGAGE TRÈS BEN vAS-Y 1. 
AVANT£. TON MARIN DOiT GRETTER, CANA;L- VITE. ET RAPPELLE-TO:/. AU = N'Aï PAS LE APPELLE. 
COMMENCE RP A B'INQUIÉ- À LE... PREMIER CR! D'AVERTISSEMENT, CHOIX cé 

TER. DEHORS,/.. AU PREMIER SiGNAL,JE TE DÉ- 
CHARGE MON PISTOLET ENTRE 


3] 
N LES ÉPAULES /. 
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ÿ …. + Le 
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OMME POUR OBÉ'R ERIC. D'UN GESTE APPAREM- É:….@ Le Si UN SEUL D'ENTRE VOUS, LÉVE 
<e NT MACNINAE A RETIRÉ LA RPIPE DE SA BOUCHE. re) LA POUDRE !.. LA A2 SEULEMENT LE PETIT DOÏGT, CANAILLE 
POUDRE I... _ #4 JE LAÏSSE TOMBER MA PAPE DANS 
ATTENTION !.. 
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(ll mx CE TONNEAU DE POUDRE ET NOUS 
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LANCE CETTE PiPE P..PAR DESSUS TIRE !..C'EBT LE PLUS SÛR MOYEN ET MAINTENANT, À MOi DE DICTER MES ORDRES |. 

BORD GRINGO,OU JE TABATS. ÀZJ DE ME FAÎRE LÂCHER MA PIPE, SENOR CAPMAN, JE VOUS Af VERSÉ UNE RANÇON 
VUSTE DANS LE TONNEAUZ.HAL.HAL.. ROYALE POUR LES BATÉTÉKÉS MAIS AUSST POUR 
HAL.JE ME DEMANDE CE QU! A7 LEURS MALHEUREUX COMPAGNONS DE CHATNES./ 


ME RETIENT/. LA MOiNORE Tin 4 L À 
ga CELLE ET NOUS EXÉCUTEZ LE MARCHÉ/.. FAÎTES-LES LIBÉRER]. 


SOMMES PULVÉ- 
RIGSÉS/. 


RÉA\CIK 


JE COMPTE uUSQU'A Dix, CA- $ \ \ J'ESPÈRE QUE ET MAÏNTENANT, EN VOI- 
PITAINE..ET À Dix, JE VOUS | VOUS AVEZ COM- | |LA'ASSEZ LUE COMPTE. 
JURE QUE NOUS SAUTONS GE, LE BE ROVGEFA EST DANS LES PA- PRIS QUE JESUS 

TOUS AUSSI VRAi QUE JE Suis ? > “1 SOM- | PRÊT À TOUT,SE- 

eee some se D PIMPAKCL£ ‘rires . An, NOR CAPITANL. 


x 
= 


ÉDEZ CE. CE D! TOUT, LR À VOTRE AISE, CAPITAN L. 
ÉDEZCE... CE DÉ- VOUBENAVEZ SEPT... ET 80W VOYAGE EN 
PABLE RÉ ERA... É . 

DE FAIRE CE QU'iL 


VE 
À 


LD 
(= ar 
LN 


/ NON /.. 


” N 
(ARRETEZ!... 


ÇA VA, SALE GRINGO/. TUAS GAGNÉ HO... VOUS AUTRES! 
OUVREZ LES CHAÎNEGS./. FAITES MONTER LES ES- 
CLAVES SUR LE PONT./..ET QUE CE DÉMON AïLLE 
SE FAÎRE PENDRE AÏLLEURS /.. 


OUFs<, CETTE DAMNÉE TÊTE DE MULE À BIEN Fax 


JL LES CALES OÙ L'ENTRE- 
D. PONT, SENOR:. 


HÉBÉTÉS, INCRÉDULES, NE 
PARVENANT PAS A'RÉALISER 
L'INCROYABLE MIRACLE QU' 
SE PRODUIT SOUDAIN., LES MAL - 
MEUREUX NOIRS HÉSITENT 
que ES NSTANTS, N'OSENT 
ENTER LE MOÏNDRE GESTE... 
ENFIN, L'UN D'EUX, PLUS AUDA - 
C'EUX,BONDIT PAR DESSUS 
BORD... 
ET, COMME SUR UN SIGNAL. 
C'EST SOUDAIN LARUVÉE Vers 
< MER LA FUITE. LA PAN: 
PERQUE. PAR 


T LAMER EST COUVERTE 
NAGEURS AFFOLÉS,S'ÉLOï- 
GNANT A TOUTES BRASSES 
VERS LA PLAGE. 


AVEC UN PARFAIT SANG -FROÏD, ERIC, QUI À ALLUMÉ 
UNE MÈCHE POUR REMPLACER SA PIPE, ATTEND QUE 
LE DERNIER AFRICAIN AÏT REJOINT LA PLAGE ÊT 
SE SOIT VOLATILISÉ DANS LA JUNGLE. ET... 


MOBLIGER À NOUS ENVOYER EN MIETTES À TRAVERS 


LES AÏRS 1. 


ET, BIENTOT... [N( DER 


UT LE MONDE 
EN 4 . 


JE SUIS VOTRE AMiL. AMi VOUS COMPRENEZ ?. 
VOUS ÊTES LIBRES !.ViTEl.FUyYEZz /. Guirrez 
CE BATEAUL.. ALLEZ - VOUS-EN. 


ADIEU, SENOR CAPITAN!.. WA7r ENT ON... je 
OUSAVE Z MONO, LES VA METIRE LE FEU 
ESCLAVES SONT LIBRES, A'LA POUDRE, EN 

NOUS VOiLA QUITTE SL PAONGEANT. 
ET MAÏNTENANT.. 


HA-HALHAL VOiLA QUI EST iNESPÉ. 
RÉ POUR MOiL C'EST L'INSTANT OÙ 


AU CRI D'ÉPUUVANTE POUSSÉ DAR } 

L'Un D'EUX, LES ESPAGNOLS REFLUENT / VU 

PRÉCIPITAMMENT. PR:S D'UNE FOULE DEAN L. Æ JAMAIS DE PROFITER DE CETTE 
) e À SUBITE TERREUR/, 


PANIQUE 


7 


VOrLA' LE CANOT £.. 


EXCELLENT MAGEUR - x — 
NG » at n SAUVÉ L, JE CROYAïS 
Lee MES POUMONS , 


FE Î 
RBERT.. A PLAT VENT ERIC À PLO 
LAÏENT ÉCLATER... 


ABRITE-TOi !.. 
SIP RERS PTS SOUS LASURFACE.. y 


USS'TÔT, LE CANOT, W/RANT DE BORD ET REMOR. IENL.NOUS VO: HORS 
E!.BLESSÉ HERBERTZ. 


ERIC ÉMERGE, À L'ABR: M HOL.HERBERT.L.YE 
DE LA COQUE DU CANOT À Suis LAL.METS LE QUANT ERIC,FILE VERS LA SORTIE DE LA BAÏE. 
QU'HERBERT S'EST CAP SUR LE GOULET /. = gs — ES] 
APLAT;... VITEL. NS | M nu PEN DE GRAVE, SiR/. 
\ ri ô VOUS AVEZ SUPERBE - 

* Dar. LE LA CA MENT ROULÉ CES 
; MD) DAMNÉS ESPAGNOLS. 


POUSSE PAR UNE BONNE HÉ.. CAPITAINE! LES BAH/.NOUS SERONS HORS DE VUE DE FAÏT, LA NAVIGATION DE RETOUR EST SANS 
BRISE LECANOT À REPRTS ESPAGNOLS VONT AVANT QU'ILS AjENT LEVÉ L'ANCRE HISTOIRE … 
LE CAF DU MOVLLAGE DE SUREMENT NOUS i ET ÉTABL: LA VOILURE!..QUANT À œ 
LA "BELLE JEANNE"... DONNER LA CHASSE. LEURS CANOTS, iLS SONT TROP LOURDS NOUS VOiC: PRESQUE ESPÉRONS QUE 
POUR LUTTER DE VITESSE AVEC LE ARRIVÉS.! NOUS DEVONS |RIEN DE FACHEUX 
NÔTRE !.. APERCEVOIR LA “BELLE NE S'EST PROQU:T 
. JEANNE” DERRIÈRE CE SURTOUT Ou CÔTE 
PROMONTOIRE !.. DES BATETEKES.. 


TOUT VA BiENL.TOUT Ÿ POURVU QUE LES BATÉTÉ - L& . = L'ÉQUIPAGE VA AU MIEUX, 
A L'AIR PAISIBLEA / KÉS AïENT ÊTÉ AVERTIS Les À £ - : CAPITAINE !. PLUS DE 
BORD... À TEMPS DE LA LBÉRA- .… LOUÉ 71 |OÉCES ET BEAUCOUP DE 
TiON DES LEURS/..ET D. COMMENT e - , CONVALESCENTS, MAiS.. 
POURVU QU'ILS TiENNENT VONT LES MALADES f.. : AUCUNE NOUVELLE DE 
LEUR PROMESSE À L'ÉGARD ET TOM P. EN AVEZ - VOUS TOM. 
SE /. DES NOUVELLES ?. 


4h.hee 


NT 
JR 
EE 


CORNES ET TRIPES/. ÇA Si TU AS PEUR, DÉBARQUE, V” 8..B:EN,S:R/.JE LE CANOT À DÉBORDÉ ET MIS LECAP VERS LA 
NE SE PASSERA PAS ESPÈCE DE PLEUTREL.J'iRAï | VOUS &u16!. PLAGE ET, SOUDAïÏN... 
COMME ÇA. DÉBORDE © TOUT SEULL.MA'S MON 
HERBERT.!.NOUS ALLONS PÈRE M'A APPRIS À NE 
. JAMAÏS ABANDONNER UN 
CAMARADE, MÊME UN MOUS - 
SE,ET FÜT-iL AU FOND DE 
L'ENFERL. 


HEU... VOUS. VOUS 
CROYEZ QUE C'EST 
PRUDENT, CAPITAINE 2. 


LES BATÉTÉKÉS:.. TONNERRE. IL EN SORT DE PARTOUT . MAIS TUM Ar ne DT JAMAï6!. J'y VAiS... TANT 
N'A PAS L'AIR D'ÊTRE AVEC EUX!.. OH. LA -BASL.J'APERÇOTS KOLIBANGOL.. AMAR AR P19..UJE N'Ai PAS LE CHOÏX... 


HEU!..iLS N'ONT PAS L'AIR COMMODE !.. 
HE... C'EST DE LA DÉMENCE, S1R/, NOUS 
ALLONS NOUS FAIRE MASSACRERZ. !L 
FAUT FAIRE OEMi-TOUR!.. 


D EE 
me CLLLNL Di | £" 


LA PAiX SOÏT AVEC TOi, 
CHEF BLANC. TO‘ ÊTRE 
VUSTE ET BON! TOf ÊTRE 
AMI DES BATÉTÉKÉS !.. 
TO‘ PAS MENTIR COMME 
AUTRES BLANCS. NC 


C'EST CHIC DE NE PAS M'AVOIR 
ABANDONNÉ !.. VOUS... VOUS M'AVEZ 
SAUVÉ !.. JAMAIS JE NOUBLIERAi 

ÇA,SiRL.DÉSORMAIS, MA VIE VOUS 
APPARTIENTL. 


BARQUE,GRE 
h LUCHON!.. 


Ÿ SANG OÙ GRANOCHEF 
BLANC ET SANG DE KOL:- 
BANGO 8E MÈLER/.ET 

NTENANT 10 
BOIRE !... 


ÇA Y EN À NOUS FRÈRES 
MAÏNTENANT L. CHEF KO- 
LiBANGO ÇAYEN A OF- 
FRIR CADEAUX, À SON 
FRÈRE BLANC. 


PIX FA ALORS L.OUF.. 
EH BIEN, J'Aï POUR - 
TANT CRU QUE JE 
N'ARRIVERAIS PAS 


TO, TENIR PROMESSE./.FEM- 
MES ET ENFANTS BATÉTÉKÉS 
TOUS REVENIR LiBRES/. 
MOi CHEF KOLIBANGO, AUSS;: 
TENIR PROMESSE /, HO!. 


à VWVANT SUR LE SABLE f 
AL L 


PIPL OU L.CHARMANTE 
SURPRISE /.CHEF KOL:- 
BANGO, JE NE SAiS COM- 

N MENT TE REMERCIER... AP 
> C4 


SEC’. 


GRAND CHEF KOLYBAN- 
GO VOULOIR ÊTRE FRÈRE 
DE SANG,AVEC GRAND 
HEF BLANC, 5i GRAND 
GHEF BLANC ACCEPTER?. 


Be 


MA FOI, POUR. 
QUO: PAS |. MOï QUI 
N'Ai PLUS DE FAMILLE, 
ÇA M'EN RENDRA 


PIPL. J'AMERAIS MIEUX UN 
BON COUP DE TAFiA, MAIS Si 
C'EST VRAiMENT LA COUTUME !.. 


DU PAYS ALLONS -Y /, ET DE TOUTE 
FAÇON, ÇA DOiT ÊTRE UN EXCEL- 


D A CE COMPTE -LA! Hé /.JE 
BOÏRAIS VOLONTIERS TOUTE 
UNE PINTE DE SAN©, 
MOI /.. 


PORTES nine ir CSenn 
GC S DES WYOSRS SES OWT OUVER ALAL 
TOML. vivanr/{. Æ CAPITAINE |. FICHTREMENT HEU- 


CORNEBLEU!.. REUX DE VOUS REVOIR S1R£, 
JE N'OSA:S PLUS ESPÉRER/, 


FA,YEN A, GRAND 
SORCIER BATÉTÉ - 
KË/.GRAND CHEF 
BLANC, MAÏNTE - 
NANT, TO DONNER 
RAS Z. 


HEU.. J'ESPÈRE QU'UNE 
RASADE SUFFiRA?. | 


VPL HEIN? 
QU'EST-CE QUE … 
OH£. PAR TOUS LES 
DIABLES DE L'EN- 
FERL 


MAIS AUMÈME INS- 
TANT, UNE FORMIDA- 
BLE DÉTONATI'ON 
COUPE NET LA PHRA - 
SE D'ÉRIC... 


SURGISSANT BRUSQUEMENT DE DERRIÈRE 
UNE AVANCÉE DE LA CÔTE, UN VAISS EAU 


POUR LE COMBAT ET SABORDS DÉMASQUÉS |G 
ET C'ESTUN COUP DE CANON DE SEMONCE 
Qui VIENT DE DÉCHIRER L'AIR. 


NOUS ALLONS 
NOUS FAIRE 


CAPITAINE C'EST DE LA 
FOLIE DERENTRER À 
BORD!.A L'ANCRE, SANS 


P M'EST AVIS QUE CE DÉMON D'ESPA 
GNOL À DEVINÉ QUELQUE CHOSE. 
il MANOŒEUVRE POUR VENIR NOUS 

LÂCHER SA BORDÉE À BOUT POR- 
TANT SOUS LE NEZ ET SL CHER. 

CHE L'ABORDAGE NOUS SERONS 

BALAYÉS.. 


CORNES OÙ D'ABLE L.CE… 
CE VAÏSSEAU.!. C'EST... 
VIENT DE SURGIR, BASSES VOILES CARGUÉES | C'EST LE NÉGRIER ESPA- 


f NOUEG... NOUS 
SOMMES 
PEROUS /. 

L/L.TONNERREL.:L N'A 


GUÈRE PEROU DE TEMPSL 


PL 


QUE 6E PASSE-T-iL 2..HÉL., N 
APITANEL. TOUS LES BATÉ- 
KÉS FUENT COMME DES 

LAPINSZ. 


AVEC MOÏi TOUS CES MALHEUREUX QU: SONT 


AVECUNE FOLLE AUDACE, EN EFFET 
E NÉGRIER. QUi À L'AVANTAGE 
TOTAL DE LA MANOEUVRE, FONCE 
SUR LATBELE JEANNE* /IMMOBILISÉE. 


JAMA:S JE N'ABANDONNERAS MES COMPAGNONS 
DEVANT LE DANGER /.JE PÉRIRAI OÙ JE SAUVERA: 


C'EST BIEN LE HNÉGRIER ESPAGNOL, EN EFFET. Qui 
S'AVANCE, MENAÇANT, VERS LATBELLE VEANHE. 


CARAMBA!.JE SUIS 

SUR QUE NOUS TE- 

NONS LES GRINGOS 
FONTOSÉ NOUS / 
BAFOUER!. és. 


DU, 
NE 
D 
CHEF KOLiBANGO N'AURA GUÈRE RESISTÉ AUX 
ÉVÉNEMENTS. 


TRÉVE DE BAVARDA - 
GESLAUX CANONS! 


CAPITAINE L. VOUS VOiLA 
ENFIN. DiEU SOîT LOUÉ L.. 
J'Ai RASSEMBLÉ LES 
HOMMES CAPABLES DE 
TENIR DEBOUT ET FAT 
CHARGER LES P1ÈCES /. 
AS NOUS SOMMES 
TROP PEU NOMBREUX 


A 


== \ 
AN / 


. 
AC 


UAUNNOT| 


HAL.HA:.. HA!..PAS UN GABIER 

DANS LA MÂTURE !..L'ÉQUIPAGE 

DU GRiNGO DOiT ÊTRE :NCOM- 

PLET OU DESCENDU À TERRE. 
il EST À NOUS. 


AFFALANT BRUSQUEMENT SUR TR'BORD, POUR DÉMASQUER SA BATTERIE, LE VAÏSSEAU ESPAGNOL 
CRACHE DE TOUTES 9ES PIÈCES A'LA FOYS . LE FRACAS DU CANON ÉBRANLE LE CIEL.UNE TEMPÉ - 
TE DE BOULETS, HEUREUSEMENT MAL AJUSTÉS, RONFLE A' TRAVERS LA MÂTURE DE LA "BELLE 
VEANNE *FAUCHANT LE PETIT CACATOÏIS ET LES VEAPGUES DE BRIGANTINE, FKRACASSANT LES LiSSES 
ET LA PLUPART DES {N STALLAT/ONS DU PONT. DU VA'SSEAU FRANGÇAÏS, QUELQUES COUPS SEULE - 
MENT RÉPONDENT... 


ENFER!. L ENNEMI N'4 MÊME PAS UNE VOILE 
TROUÉE!. LEWIS À RAÏSON!. CES CANAÏU£ZS 
TIRENT COMME À LA CIBLE ET NOUS ME POU- 
VONS MÊME PAS ESQUIVER |... CORNES DE 
BOUC !. PLUS D'ESPOIR!. À MOÏNS QUE... LA 6UEULE!. 


: 


L'ORDRE TERRIBLE, DÉSESPERÉ, CELUI QUE NE LANCE UN CAPITAINE QU'À LA DERNIÈRE 
EXTREMITÉ, À CLOUE D'ÉPOUVANTE LES QUELQUES HOMMES VALIDES DE LA "BELLE 
VEANNE". CAR it FAÎT COURIR AUTANT DE PERIL AU MYSSEAU QUI TIRE À BOULETS R4- 
MÉS Qu Â CELUI QW EST VISÉ.… POURTANT, SUBJUGUES PAR ERIC, LES CNONNIERS 
EXÉCUTENT SES ORDRES. 


PARÉS À 
TIRER, 
CAPITAINE! . 


ATTENTION !.VOiLÀ L'ESPAGNQOL 
Gui REVIENT SUR NOUS / 


C.. CAPITAINE !... C'EST 
DE LA FOLIE! NOUS aAL- 
LONS TOUS SAUTER. 


TANT PIS! ESSAYONS LES GRANDS MOYENS... Si 
JE LAISSE CES LÂCHES PLACER LEUR SECONDE 

BORDÉE NOUS SOMMES PERDUS !.. HO! vOUS 
AUTRES! CHARGE Z-MOi DEUX PIÈCES JUSQU'À 


SUR LE NÉGRIER, LE CAPITAN S'EST RENDU 
COMPTE DE LA FAÏBLESSE DE LA RIPOSTE ENNEMIE !. 


HAL.MHAL.HALCE GROS SABOT INOFFEN- 
SF N'A PAS LA MOITIÉ DE SON ÉQUIPAGE 
NORMAL! PARE À ViRER TRIBORD, 
AMIGOS !.. NOUS LÂCHE RONS NOTRE 
BORDÉE PUIS NOUS ATTAQUE RONS 
À L'ABORDAGE !.. 


CEPENDANT SUR LA "BELLE- JEANNE "FPS 


C'EST DU MASSACRE /. :LS VONT NOUS COULER 
BAS TOUT TRANQUILLEMENT, CAPTAIN/NOUS 

AVONS TROIS MORTE, CINQ BLESSÉS, DEUX PiÈ- 
CES HORS DE COMBAT ET LES MALADES 


| S'AFFOLENT DANS L'ENTREPONT!. 


CANON DE MARINE 


N REFOUIOIR 


couru ON 


LE BOuErsS 


RAMES 


Les conons se chorgeaient soit avec des boulets en pierre, en fer ou 
en fonte, soit à mitraille, pour le combat ropproché. La mitraille était 
constituée por des débris de fer de tous genres : vieux clous, bou- 
lons, etc. Dans les cas désespérés, on tirait des boulets rougis ou feu 
qui mettaient le feu & le voilure et au gréement de l'ennemi, ou 
encore des boulets «= romés ». Ceux-ci consistolent en deux boulets 
réunis par une forte chaine et crachés simultonément per deux canons. 
Lo chaine se tendait ou cours de le trajectoire et fouchait les môts 
de l'adversaire. Mais, au moindre manque de synchronisation du tir 
des deux pièces, celles-ci explosalent 


LE VAÏISSEAU ESPAGNOL N'EST PLUS QU'A 
QUELQUES ENCÂBLURES DE LA "BELLE 
JEANNE". CONFIANT DANS SON ÉCRASANTE 
SUPÉRIORITÉ, LE NÉGRYER OUBLIE TOUTE} 
PRUDENCE. 


A'LA MÊME SECONDE, SUR LE VAÏSSEAU FRAN 
CAS, ÉR:C, AVEC UN SANG-FROïÏD TERRIBLE 
ACHÈVE LE POïNTAGE M'NUT'EUX DE SES 
PIÈCES. 

POURVU SEULEME N1 

+ Re COURE SURLE 

MEME CAP ENCORE QUEL 

QUES SECONDES / 


n Editer 


RE are e- 


C 
mrre 7 


PARÉ ,CAMARADE L. ATTENTION À MON SIGNAL... 
UL.DEUX.. TROIS. FEU /// 


” 


NW 
( 'KS \ À 


Um 
LA 
h ‘ 


L'EFFET DU TIR EST FOUDROYANT... A'BOUT POLIANT 


AVEC UNE V'OLENCE EFFROYABLE, LES BOULETS ENCHAT- 


FOU 
É NET, LEMAT CHARGÉ DE TOÏLE 
À LA BASE, 5 ABAT SUR LE GRAND 
T DANS UW INEXTRICABLE IMBROGL'O DE CORDA- 
ÊT DE VERQUES, 3 'ÉCROULE ENFIN SUR TRIBORD 
ASANT MARINS ET CANONNIERS. 


S | ENFER/- COUPEZ LE MÂTL, TRIPES OÙ DiABLE/.iLS 
c GA 1 LÉ: T ' 
FEU ET iNCAPABLE DE TIRER À GEZ LE PONT !. pe Apenng 24 
ET DE MANOEUVRER VITE. \ POIGNÉE . À L'ABORDAGE 
WT TS FIRAILLE n) L NOUS LES ÉCRASE RONS |. 
: 2e hi À VOS POSTES ! À VOS 
GRAPPINS GARGÇONS.. 
TIMONSER … NAVIGUE 
DROIT SUR LE GRiNGO... 


A D - 


ENFER... L'ESPAGNOL SE DÉGAGE.. IL... /L A 


PLUS VITE. 
PLUS VITEL. À D} } # : 
3 NOUS SOMMES À PEiNE UNE OOUZAÎNE CONTRE 
PLUS DE SOIXANTE 


OHL.LA !.LAL CAPITAINE L. 


REGARDEZ /. 


Le. << / CORNES DE BOUO/.CE...OESON DÉVA, 
CE... VA VOLANT LITIÉ - | PER LA MUERTE L. il... 
\ LES BATÉTÉKÉS /. LAMER EST RALÉMENT SUR LES 1L FAUT NOUS D 6 


Ver 


p 7! - 


CORNES DU DIABLE /. ILNE SERA PAS DIT QUE JE 
RESTERA: À L'ÉCART DE CETTE BATAILLE. EN 
AVANT, CAMARADES !.. À L'ABORDAGE /. 


HALHALHAL.SE TE 
TIENS, CANAÏLLE/. 


ÿ/ SANG ET TRIPES/. 
7 | KOoL'BANGO//Z, :L 
EST PERDU!..A MOINS 
QUE... 


È 
4 
b 


OH. LA /. KOLINGAN- 
60, AUX PRISES AVEC 
LE CAPITAN./. 


MON... MON 


LFRÈRE BLANC. 


GRÂCE LPIT'É ù OU Cf / NOUS AVONS UN COMPTE A 
SENOR: JE ME ) ? [ RÉGLER MSÉÈRABLE !. 
RENOS ;. | MAiS JE NE FRAPPE JA- 
\ MAÏS UN ENNEM: À TERRE / 
— DÉFENDS-TOi. 


HALMHAL.HALTU AS EU TORT DE ME RENDRE ii | KOL:BANGO!L.. RESTE OÙ TU ES/. CET HOMME 
MON ARME, GRINGO!.. PARCE QUE, MOi, JE NE {] - EST À MOi SEUL /. 


TE FERA! PAS QUARTIER. HALHALHA/ FAïS 
TES PRIÈRES!. TU VAS MOURIR... 


6 


LS 


CE GRINGO EST UN DÉMONL.. d x 1 PT 


SN A ol 80w vorace QE 

HO!.. RODRIGUEZ .A MO. ; __ à —— Ta EN ENFER |. PA / 
Pa 7. 

7 / 114 


à 


LA L, DES... 
DES REQUiNS!. JP 


TONNERRE !.CES SALES 
BETES SE DiSPUTENT 
LECORPS OÙ CAPITAï - 
NE ALVAREDO!,C'EST. 
C'EST HORRIBLE.!. 
QUELLE FiN ÉPOU- 
VANTABLE . 


UN DRAPEAU BLANC. iLS 
SE RENDENT. /. ARRETE TES 
GUERRIERS, KOLIBANGO!/, 


PAROLE DE MAR:Nl!. JE RÉPONDS DE VOS ViES!. 
ET, POURTANT VOUS AVEZ TOUS MÉRITÉ CENT 
FOiS QUE VE VOUS LiVRE À CEUX DONT VOUS 
AVEZ ÉTÉ $i LONGTEMPS LES TORTIONNAÏRES /. 


DiEU VOUS GARDE, 
CAPITAN !.. 


PAS UNE SEULE DÉFECTION/. HA!.HALHA!.UE 
‘EN DOUTAÏiS !, PARFAIT. MON PREMIER MAÎTRE, 

iCi PRÉSENT, VA VOUS INSCRIRE SUR LE RÔLE 

D'ÉQUIPAGE EN BONNE ET DUE FORME. 


SENOR CAPITAN!. 
PÎTIÉË POUR NOUS.£. 
C'EST NOTRE CAP:TAN 
LE RESPONSABLE /. 
EMPÊÈCHE LES NOIRS 


DE NOUS MASSACRER!. / 


iLS VONT VOULOIR SE 
VENGER!.GRACE !/ 


VE M'ENGAGE À VOUS LiBÉRER DÈS MON RE- 

TOUR EN EUROPE ET À VOUS VERSER VOTRE 

PAÎE PLEINE ET ENTIÈRE !. BIEN ENTENOU, 

JE CONSIDÈRE VOTRE VAÏSSEAU COMME PRISE 

DE GUERRE EN DÉDOMMAGEMENT DES DÉGÂTS 
CAUSÉS AU MEN. 


AHL. UN DERNIER 
POINT... 


C\ 


4 


Ÿ \ 
10 az: 


L À 


CEPENDANT LE COMBAT TOUCHE À SA} fr 
MORT DE LEUR CAPITAINE À ACHEVÉ DE 
L'SERLES ESPAGNOLS... 

LE 


LE SCORBUT A DÉCIMÉ MON ÉQUIPAGE /. _ 

J'Ai BESOÏN DE MARINS L. A CEUX QUi S'ENRÔ- 

LERONT SOUS MON PAVILLON, JE VERSE RAï 
DOUBLE PAiE!. LES AUTRES FERONT LE 

VOYAGE À FOND DE CALE , COMME DES PRISON: 
NiERS!, QUI EN E&r ?. 


GE 


=) 
> 7 


PAS 


if 


- AFIN DE RANIMER LA FiDÉLITÉ DE CEUX QU: 
GERAIENT TENTÉS D OUBLIER LEURS DEVOIRS 
ENVERS LEUR CAPMAÏiNE, JE LOGERAi AVEC 


EN PERMANENCE, TROIS BARILS DE POUDRE 
ET UNE MÈCHE AULUMÉE A MES CÔTÉS 


ET, TANDFS QUE LES MARINS 
ESPAGNOLS TROP HEUREUX 
DACCEPTER LES PROPOS; 
TIONS MESPÉRÉES DÉRIC 
SE BOUSCULENT AUTOUR 
D'HERBERT. PROMU PRE - 
AMER MATTRE.. 


TU AS SAUVÉ MA V'E ET CELLE 
DE MES HOMMES, KOL:BANGO.. 
CETTE CANAÏLLE D'ALVAREDO 

NE M'AURAÏT PAS FAÎT QUARTIER 
JAMAS JE N'OUBLIERAi CELAZ 


101 AUSSI SAUVER CHEF KOLi- 
BANGO.. 10j ÊTRE MON FRÈRE 
DE SANG... MOï PAS POUVOIR 
ABANDONNER 10/4. 10i DÉLi- 
VRER FEMMES ÊT ENFANTS 


BATÉTÉKÉS EUX TOUS PRÈTS, 


À COMBATTRE POUR GRAND 


HÉ LCAPiTAÎNE./. DANS LA 
CABINE DE CETTE CANAÏLLE 
D'ESPAOGNOL, NOUS AVONS 
RETROUVÉ TOUT L'OR DE 
LA RANÇON DES BATÉTÉKÉS 


UNE VRAIE MONTA 

GNE D'OR... JAMAIS 

JE N'EN Ai VU 
AUTANT 


pm me F] NI 
| 12? 


TA 
4 


GE. 


+ 


AN 
LA 


44 


il FAUT QUE LE GRAND CHEF 
KOLIBANGO AiDE ENCORE 
SON FRÈRE DE SANG. MES 
NAVIRES ONT BESOiN DE 
RÉPFARATIONS ET DE ViVRES 
FRAïS L. 


TOi COMMAN — 
DER ET TOUT LE 
PEUPLE BAIÈTÉ 
KÉ T'OBEIR! 


QUELLE SiNISTRE FARCE ...CONDAMNÉ À MORT, 
il YA QUELQUES MOIS, JE ME RETROUVE À 
LA TÊTE DE DEUX BATEAUX, D'UN ÉQUIPAGE ET 
D'UNE FORTUNE FABULEUSE ET FRÈRE, PAR SUR. 
CROIT, D'UN ROïi AFRICAN. 


MERCi,KOL:BANGO.. EN CE CAS, CORNES DE BOUC, 
COMMENGONS SANS PLUS ATTENORE./.HO..MER 
BERT2. AU TRAVAIL L.iL S AGIT DE ME FAiRE 
DÉBLAYER CES PONTS ET DE DÉCROCHER CES 
NAVIRES L'UN DE L'AUTRE /... 


DANS LES JOURS QU! GUIVENT 
ÊT PASSÉES LES GRANDES FÊTES 
DONT LES BATÉTÈMÉS ONT SALUÉ 
LEUR VICIOÏRE,UNE INTENGE 
ACTIVITÉ RÉGNE DANS LA BAIE. 
TANDIS QUE LES MALADES DE LA 
« BELLE JEANNE * ACHÊVENT DE 5€ 
RÉTABLIR, LES DEUX VAÏïSSEAUX 
SONT FÉBRAEMENT RÉPARÉS, 
REMÂTÉS ET REMIS EN ÊTAT. 
PAR DIZAINES, LES PIROGUES 
BATÉTÉRKÉS FONT LA NAVETIE 
ENTRE EUX ET LE RIVAGE,AME - 
WANT A'BORD POISSON SÉCHÉ 
V/ANDE BOUCANÉE, POULES C O- 
CHONS FRUITS ET LÉGUMES FRAIS 


AOUT EST PARÉ CAPITAINE LES SOUTES 

SONT BOURRÉÉS LES DERNIERS 

CONVALESCENTS SONT SUR PIED ET 

2e SARA EN ÉTAT DE REPRENDRE 
mm … 


HERGBERT, TUPRENDRAS LE COMMANDEMENT 
DU “CRUZ DEL SUL ” TU LAS BIEN MÉRITÉ {. 


ÇA ENLÈVERA À TON ÉQUIPAGE 
TOUTE ENVIE DE SE MUTINER ET 
VE NAVIGUERA; PLUS TSANQUILLE 
ACOTÉ D'UN VAÏSSEAU ENNEMI 
AUSSI DANGEREUX QUE LA 
CRUZ DEL SUL 5: JE LE SAS 
DESARMÉ !. 


NOUS APPARELLE 
RONS DEMAIN L.. 


DEUX MO'S ONT PASSÉ., CE MATIN LA A'SAÏNT-MALO, 
OÙ HAUT DES REMPARTS DE LA VEILLE CITÉ CORSAIRE, 
UNE FOULE MÉDUSÉE CONTÉMAELE UN VONLIER AUX 
PRISES AVEC LES RLÊCIFS COMMANDANT LA 
PASSE QU' MÈNE AU PORT... 


MÂTINL.SACRÉ TÉMÉ - 


RAÎRE QUE CE GARS-LA !. 
iL N'A PAS DEMANDÉ DE 
PILOTE POUR MANOEUVRER 

A TRAVERS LA PASSE !.. 


EN TOUS CAG, C'EST 

UN MARIN EXCEPTiION- 
NELL.REGARDEZ-LE 

A NAVIGUER, iLS'EN TIRE 


ADMIRABLEMENT!. 


« 
El 
1} 


AN 


UN BATEAU QU'LS CROYAÏENT À JAMAIS DiS- 
PARU. ET DONT LA PERTE À FAÏLLI LES RUINER!. 
MAÏS JE NE DONNERAiS PAS CHER DE SON 
COMMANDEMENT AU SACRÉ LURON QUI EST 

À LA BARREL.VA EN PRENDRE POURSON GRADEL. 


LA... LA“ BELLE JEANNE “DE RETOUR! 
CE N'EST PAS POSSIBLE!.CEST..CEST 
UN MIRACLE L. UN VRAi MIRACLE./... 


OUAiS L, MAÏS KERIADEC SEMBLE 
DEVENU FOU!.iL VA NOUS PERDRE 
NOTRE NAVIRE !.. ViTE /. COURONS 


N'EMPÈCHE!.. 
il Y RISQUE 
SON NAVIRE L. 


MES MESSIEURS /. VENEZ VITE L. V'LA VOT'’ 
"BELLE JEANNE * QUI S'EN ViENT PAR LE 
TRAVERS DU GRAND BÉ , MAiS LUI FAUDRA 
TOUTE L'AiDE DE NOTRE-DAME OÙ SiLLON, 
LE CAPITAINE S'EST RISQUÉ AU MiLiEU DES 
RÉCIFS SANS DEMANDER UN PILOTE... 


4 PL 
RAS 


CAPITAINE !..C'EST DE LA FOLIE Lin 
FALLAiT DEMANDER UN PILOTE. 
LE CAPITAINE KERIADEC LUi-MÊME 


HÉ!.MA PAROLE !.. C'EST UN VAISSEAU DE CHEZ 
NOUS. C'EST LA*BELLE JEANNE" PARTIE POUR 
LES INDES ORIENTALES VOiCi TANTOT DEUX ANS 
ET QUE TOUT LE MONDE CROYAÏT PERDU CORPS 
ET BiENS/. 


MA DOUÉ !.. C'EST BiEN LE RAFiCT DUCAPIMAINE 
KERIADEC /, C'EST PAS DIEU POSSIBLE L. D'OÙ... 
D'OÙ SORT-iL?. FAUT PRÉVENIR LES ARMATEURS! 
ÎLS VONT EN TOMBER DU HAUT MAL /. 


. DAMNÉ POLTRONL. LAISSE ci. 
J'EN Ai VÉCU D'AUTRES AU TEMPS O 


JE NAVIGUAÏS AVEC MON P Le 
QUI ÉTAT POURTANT UN VRAI ex pue. 


MALOUIN N'AURAÎT JAMAÏS TENTÉ 
CETTE AVENTURE !.. JAMAIS ON 
NE S'EN SORTIRA L.. 


SUR LE BASTION QUI DOMINE LE 
(&N PORT 


es | 


TA 


STAR 
nd \\ | 


CÉPENDANT.. , ME 
IL NE FAUT PAS ÉATER LE 


SPECTACLE /..C'EST BEAU À VOiR./. iL N'y À PAS 
DEUX MARINS CAPABLES DE GOUVERNER AVEC 
UN TEL BR:O D'iCi JUSQU'AU HAVRE 


DÉPÊCHEZ - VOUS MESSIEURS./.. 


R..PAS DE OOUTE POS 
SALE. C'EST...C'EST 
BiEN LA "BELLE 


SANG BLEU. C'EST 
VRAI QU'ELLE EST 
ENTRE LES MANS 

D'UN FIN CAP:TAINE |. 


MAS... CE WEST PAS KERIALEC QUI EST A LA 
BAPRE ,!, C'EST. C'EST UN TOUT JEUNE HOMME... 


QUOI £, MAIS TOUT 
CECi DEVIENT OE 


PLUS EN PLUS AC - 
CABLANT./. D'OÙU 
PEUT BiEN SO0R- 
TRCE CAPITAINE f... 


LHALHAL.CAPITAINE L. LES REMPARTS 
NT NOIRS DE MONDE /. M'EST AVS 
QUE LE RETOUR DE LA * BELLE JEANNE 
À FAIT SENSATION L.. 


CONTRE TOUTE ATTENTE EN EFFET. LE VOILIERS 
A RÊVES] A' ATTEÏNDRE L'ENTRÉE OU PORT. 
QUELQUES iNSTANTS ALUS TARO SEULEMENT 
PORTÉ PAR SON ERRE, il JETTE L'ANCRE 
SOUS LES REMPARTS DE LA VillE 


BRASSEZ PARTOUT L TOUT VA BIEN, GAR- 
GONS!.. LES RÉCIFS GONT DERRIÈRE L. 
NOUS ANVONS FRANCH: LA PASSE 
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/ 
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LE TT ILE L- 


DédA, UNE BA 


S'ES7 DÉTACH E DE REZ 
LA GRÈVE ET, FASANT LS : 
FORCE RAMES,ABOR- À A 


DE L'ÉCHELLE DE 
COUPÉE DU VO'L/ER 


EST-CE VOUS QUI COMMAN - ET QUELQUES iNSTANTS PLUS 
DEZ À B0RD2.DE QUEL T ERIC FAIT AUX ARMA- 
DROIT 2. QUI ÊTES - vous ?. TEURS ABASOURDIS LE RÉCIT 
OÙ EST LE CAPITAINE OE SA RENCONTRE AVEC 
KÉRIADEC ?.. LAFBELLE JEANNE" EN PERDY- 
TION ET DE SES AVENTURES 
EN AFRIQUE EN OMETTANT, 
BIEN ENTENDU, TOUTES LES 
PÉRIPÉTIES QUI ONT PRÉ - 


ÇA ALORS !.AiNS: 
L'ÉQUIPAGE 
ÉTAÎT EN TRAiN 
DE MOURIR OÙ 
3CORBUT 
QUAND VOUS 
AVEZ MiS P1E0 
SUR NOTRE 


EN SOMME, NOS 
HOMMES RÉSCAPÉS 
VOUS DOiVENT LA 
VIE ET NOUS NOTE 
BATEAU ET SA CAR. 
GAÏSON ?:. 


BIENVENUE À BORD 
MESSIEURS L JE PARIE QUE 
VOUS ÊTES LES ARMATEURS 
DECE NAVIRE !.. JE ME PRÈ- 
SENTE: ERIC … HEUL. DISONS: 
ERIC LE ROUGE. VEUiLLEZ 
MONTER ET ME SUIVRE 
DANS LA CHAMBRE DES 
CARTES. 


TOUT EST INTACT/. VOiCi LES LIVRES DE BORD, 

VOUS POURREZ VÉRIFIER. ET JE VOUS RAP- 

PORTE MÈME UNE :MPORTANTE SOMME 

EN DOUBLONS D'OR£. LA RANGÇON OÙ 4«CRUZ 
DEL SOL" AVEC TROÏS MATELOTS. 


C'EST CE HÉGRIER, ESPAGNOL 
QUE J'Ai CAPTURÉ EN COMBAT 
LOYAL SUR LES CÔTES AFRICAINES. PSE 
iL GÉNAÎT MA MARCHE. JE L'Ai D 
REVENDU À 6ES PROPRES 
ARMATEURS EN PASSANT 

AU LARGE DE LiSBONNE!. 


AUX TERMES DES LOIS DE LA MER, :L VOUS 
REVIENT UNE PART DU PRix DE CE BATEAU. 
LA VO‘C:./. JE LAÏSSE LA MIENNE À L'ÉQUi- 
PAGE. iL L'A BIEN MÉRITÉE. HÉLAS JE NA: 
PU SAUVER QUE LA MOITIÉ DES HOMMES! 


C'EST AVEC UNE 
STUPEUR MELÉE 
DE RESPECT ET 
D'ADMIRATION 
VE LES ARMA- 
EURS CONTEM - 
PLENT A' PRÈ - 
SENT LE JEUNE 
CAPITAINE... 


ve MAÏS AUSSi À 
LONDRES, À 
L'ACADÉMIE 
ROYALE DE 


VOUS ...vOUS DITES QU'A 
VOUS TOUT SEUL ET AVEC 
UN ÉQUIPAGE RÉDUIT 
CE MOÎTÉ, VOUS AVEZ 
REUSS: À RAMENER LA 


"BELLE JEANNE "SAÎNE ET 


SAUVE C'EST EXTRAOR- 


EH BIENLHUMLCE COMMAN- 


DEMENT QUE VOUS AVEZ 


ASSUMÉ , AU PIED LEVÉ, MAïS 


AVEC TANT DE BRIO, il... 


BiEN PEU DE CAP:- 
TAiNES CHEVRONNÉS 
SERAÏENT CAPABLES 
D'UN TEL EXPLOIT 
MALGRÉ LEUR EXPÉ - 
RIENCE !. 


MA FOï 1. POURQUOI pAS 2 


LA® MARIE -CAROLINE * 
VA AVOIR BESOIN D'UN 
NOUVEAU CAPITAINE, 


LME RESTE À VOUS DE- 
MANDER DEÉCHAROE DE 
VOTRE NAVIRE, VOiCi LA 
LETTRE OE CHARGEMENT. 
iLNE MANQUE PAS UNE 


AUNE DE SURAH À LA 


CARGAÏSON !.. 


MA FOï... PLUS TARD 
PEUT-ÊTRE |. JE NE DiS 
PAS NON {. 


JEUNE HOMME, J'Ai RAREMENT 
RENCONTRÉ MARIN DE VOTRE 
TREMPE /. OÙ DIABLE AVEZ-VOUS 
APPRIS A NAVIGUER DE CETTE 


MA ALÉCOLE DE MON PÈRE QUi 
DA ÉTAIT UN FAMEUX MARIN... 


VOS PROPOSITIONS, JE 
DÉSIRE UN CONGÉ PRO - 
LONGÉ , iL FAUT QUE JE 


À VOTRE GLISE !... 
NOUS AURONS TOU - 
JOURS UN COMMAN - 
DEMENT POUR VOUS. 


MARINE QUE 
J'Ai HÉLAS, 
QUITTÉE PRÈ. 
CiPiTAMMENT © 


ME FASSE DÉLiVRER UN 
BREVET DE CAPITAINE EN 
BONNE ET DUE FORME, 


HEU...iL NE TIENT QU'A VOUS 


DE LE CONSERVER! ET PUISQUE NOUS EN 


AVONS UN EXCELLENT 
SOUS LA MAIN... 


LE M'EUX SERAÏÎT QUE JE PUISSE DÉNICHER 
UNE BiCOQUE TRANQUILLE SUR UN COIN DE 
LANDE . GA DOT POUVOIR SE LOUER SANS PEiNE... 


ÊT QUELQUES 
HEURES 
PLUS TARD... 


ME VOIS RICHE... VE VAiS POU- 

VOiR ACHEVER DE PRÉPARER 

TRANQULLEMENT LES EXA- 

MENS QUi ME PERMETTRONT 

DE DÉCROCHER DÉF:NITIVE 

MENT MON BREVET DE CAP: - 
TAÎNE !.. 


MILLE GRÂCES 


VOiCi UN BSLLET POUR NOTRE 
MESSIEURS !.. 


BANQUIER . iL VOUS VERSERA 

LA PART QUi VOUS REVIENT 

SUR LACARGAiSON !. VOUS 

N'AVEZ PAS VOLÉ CETTE 

RÉCOMPENSE !. SANS VOUS. 

NOTRE NAVIRE ÉTAIT PEROU 
CORPS ET BIENS. 


VE ME DEMANDE CE QU'EST 
DEVENU MON PÉRE 2. Vir-il 
ENCORE 2. CONTINUE -T-/L 
SON ABOMINABLE 
METIER À 


it VA FALLOÏK QUE JE REPRENNE MA FAUSSE jDEN 
TTÉ EN ME SERVANT DES PAPERS QUE M'AVAIT 
FABRIQUÉ CE VIEUX DIABLE DE TRIPLE-PATTES.!.. 
VE PUïS DiFFICHLEMENT AVOUER QUE JE SU'S LE 
FiLS OÙ PIFPATE BARBE ROUGE... 


dE \ 1 
TRO'S MOÏS ONT PASSÉ.... » =NNN\ Ewa 
ERIC S'EST INSTALLÉ DANS SN Ta, 
UNE V'EÏLLE CHAUMIÈRE 130- 

se AU MILIEU D'UNE LANDE 
DÉS 

A 


ERTE DOMINANT LA MER, 
QUELQUES L'EUES DE 
SAÏNT MALO. il A REPRIS 
L'ÉTAT-CiVIL D'EMPRUNT 
QUE LU} AVAÏT FABRIQUÉ 
TRIPLE .-PATIES AUTREFOÏIS. 
POUR LES MABÏTANTS OÙ vit 
LAGE VOISIN, jL EST REDEYE- 
NU JOAO DE SAO MARTIN 

YŸ MARQUEZ. 


J'Af MEME L' IMPRESSION QUE J'EN CONNAïS 
DiX FOiS PLUS QUE LA PLUPART DES CAPiTAïi- 
NES COMMANDANT LES VAISSEAUX DE HAUT 
BORD DU ROÏ DE FRANCE. MAÏS, BAH/. JE 
N'EN SAURAi JAMAIS ASSEZ !.. ALLONS, ASSEZ 
TRAVAÏLLÉ POUR AUJOURD'HU: £.. 


To 
DER E 4} 
nt 7) Ab À 


DES BONSHOMMES QUE JE NE CONNAiS PAS 
ViENNENT RODER SUR LA LANDE..iLS SE 
CACHENT DANS LES AJONCS , LA-HAUT... OU 
ENCORE DANS LA TOUR DE GUET, LA-BAS, AVEC 
UNE LONGUE - VUE … MAïS CE N'EST PAS LA MER 
QU'ILS SURVEÏLLENT, C'EST VOTRE MAÏSON!. 


‘LÀ PAS MAL DE TEMPS ff QUE VOULEZ-VOUS 
QUE JE VOULAïS VOUS EN DiRE 2. 
PARLER... îL SE PASSE DE 
DRÔLES DE CHOSES DANS 
LE PAYS, NOT’ MONSIEUR !. 


CORNE BLEU L SERAIENT 
CE LES GENS DU ROï FL. 
MA VÉRITABLE jDEN- 
TITÉ AURAÏIT-ELLE ÊTÉ 
DÉCOUVERTE F1. 


re GSÜREMENT DEPU:S DES SEMAINES, PEUT 
TRE MEME DEPUIS VOTRE ARRIVÉE :Ci... J'Aî 
LONGTEMPS HÉSITÉ À VOUS EN PARLER... 
J'AIME PAS ME MELER DE CE QUi NE ME RE- 
GARDE PAS, MAïS LES PARTICULIERS QUi SE 
RELAIENT POUR VOUS ÉPIER ONT Si MAUVAISE 


ET... CETTE SURVEiLLAN - 
CE OUVRE DEPUIS 
LONGTEMPS ?.. 


AVEC UN FiËÉVREUX ACHARNEME NT, LE FiLS ADO 
TIF DE BARBE - ROUGE COMPLÈTE SES CONNAIS- 
SANCES NAUTIQUES ET MATHÉMATIQUES. 


VE POURRAI B'ENTÔT ME PRE 
SENTER AUX EXAMENS DU BRE 
VET DE CAPITAINE AU LONG 


SALUT, PÈRE LE 
TROADEC... BEAU 
TEMPS, PAS VRAi?. 


HEPL.NOT'MONSEURL. 
ATTENDEZ DONC... 


ARS, De cé. 


NZ OULGB:EN SÛR/. CES OARS 
LA PRENNENT MiLLE PRÉ - 
CAUTiONS POUR QUE VOUS 
NE REMARQUIEZ PAS 
QU'iLS VOUS ÉPiENT, MAïS 
ILS NE SE MÉFIENT GLÈRE 


V4 


MERC:i, PÈRE LE TROADEC /. COMPTEZ SUR 


ET LA PROCHAÏNE FOiS MOi, NOT 
QUE VOUS REPÉREREZ UN MONSIEUR !. 
DE CES CUR‘EUX PRÉVENEZ /D» 


AOi.. il Y AURA UNE PIÈCE 
D'OR POUR VOUS. 


MILLE MILLIARDS DE JARNICOTONS /.. : 4 MAÏS POURQUOÏ, D'ABLE, 4 HÉ!.HO!.. HÉL. Bi&BN LE BONSOÏiR, NOT: 


VO'LA QUI EST INQUIÉTANTL.M EST " - SE CONTENTENT.;LS DE MONSIEUR... VOUS TOMBEZ A Pic. 
AVS QU'L NE ME FAUDRA PLUS MOïS:R ,-* à ME SURVEÏLLER SANS C'EST FÊTES AUJOURD HUE. 
LONGTEMPS DANS CE CON L.. HEUREU - , 

SEMENT, L'OBTENTION DE MES BREVETS 

N'EST PLUS QU'UNE AFFAIRE DE QUEL- 

QUES JOURS... QUi DiABLE PEUVENT 

BEN ÊTRE CES ÉTRANGERS QU’ 

M'ÉPIENT... PAS DE DOUTE, ;LS DOï- 

VENT ÊTRE DE LA POLICE... 


« 


i y \ YA 
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MOï AUSSi, GARGÇGON!. HÉ L.JE CONNAïS BiEN LA 
MER DES CARAYBES ET LESTLES SOUS LE VENT. 
TU VAS POUVOIR M'EN DONNER DES NOUVEL- 
LES FRAÎCHES.!. ALLONS, LES GARS/. VOUS NE 
REFUSEREZ PAS UN P.CHET DE CiDRE DOUX. 
C'EST MA TOURNÉE L. 


W BEN L'BONSO!R, 
NOT’ MONSIEUR 
ET HEUREUX DE 
FAIRE VOT ’ CON - 
NAÏSSANCE 


YA LE FILS THÉGONNEC Qui 
EST RENTRÉ AUJOURO' HUÏ EN 
CONGÉ AU PAYS …. GA S'ARROSE 
FA. V'LA DES MOIS QU'iL BOUR - 
LiINGUAÎT DANS LES ANTILLES 
À BORD D'UN VAiSSEAU OÙ ROï!. 


ALORS, THÉGONNEC!/, Ÿ AH!.NOT' MONSIEUR... 
QUE RACONTE-T-ON / C'EST TOUJOURS L'ABO- 
AUX CARATBES?.. MINATION DE LA DÉSO- 
LAT'ON,RAPPORT À CE 
DAMNÉ SACRiIPANT DE 
BARBE -ROUGE QUI CON- 
TINUE À SEMER LA 
ERREUR LA-BASL. 


LT 
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\amz 
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171. : HÉLAS/.PLUS QUE JAMAiS/. DE- TOUTES LES MARINES DE GUERRE SONT SUR N'EN A-T-il PAS ENCORE ASSEZ! 
COURT PUIS QU'IL S'EST ÉCHAPPÉ DES LES DENTS. DEPUIS LES ANNÉES QUE ÇA L'ATTRAPERA iL DOfT ÊTRE FABULEUSEMENT 
TOJJOURS ?/./ PONTONS ANGLAÏiS® CE DÉMON DURE, LECOMMERCE ET LES COMPTOIRS DES DONC RICHE !.. Si, AU MOINS, iL SE 
t À REJOÏINT SON REPAÎRE SECRET ANTILLES ET DES CARATBES SONT RUINES, JAMA:S L. DÉCIDAIT À PRENDRÉ SA RETEA:- 
ET MET À NOUVEAU LES COTES BARBE- ROUGE EST PLUS PUISSANT ET PLUS <e !. 
D'AMÉRIQUE À' FEU ET À SANG. REDOUTÉ QUE JAMAïS . A CROIRE QU jL à 
ET TOUJOURS :NSAÏSISSABLE EST PROTÉGÉ DU DiABLE EN PERSONNE. PL 
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OM:.. C'EST PAS POUR AU MOMENT OÙ NOTRE FRÉGATE A QUITTÉ BAH. ÇA 7 GES GREDINS OR, AU MEME LA COTE BRETONNE EST LA 
DEMAÏN... ET POURTANT.. LES ANTILLES ,VOIiCi TOUT JUSTE UN MOiS, NE OURE -/ DOIVENT ETRE INSTANT. AU DEVANT /.. NOUS DEVÆIONS 
CA FAÏSAÏT PLUSIEURS GEMAÎNES QUE RA PAS! [| EN TRAiN DE LARGE, UN RECEVOIR BIENTÔT LE 
BARGE-ROUGE ET SES DÉMONS N'ÉTAIENT PRÉPARER UN GRAND NAV: SiGNAL !/... 
PLUS SiGNALÉS NULLE PARTZ. PAS UN MAUVAis GOUP RE NOïR, TOUS 
VAÏSSEAU ATTAQUÉ, PAS UN COMPTOIR - IMPORTANCE !. FEUX ÉTEINTS 
PiLLÉ... À CROIRE QUE TOUT CE GIBIER DE . VENT DE MET- 
POTENCE S'ÉTAIT SOUDAIN VOLATILISÉ !. | TRE EN PANNE. 


LA. LE SiGNAL ! LA 


LUMÈRE ROUGE QUi 
SALLUME TROÏS FOIS! 
RÉPONDS ANDREW !. 


DiABLEMENT DAN- 
GEREUSE, GARÇON . 
ET UE NE FOUREA: 
PAS CROÏSER LONG - 
TEMPS DANS LE 
COIN Lil FAUT 

AGIR ViTE 


D'AUTANT PLUS VITE 
QUE LE GAILLARD 8E 
DOUTE DE QUELQUE 
CHOSE L.iL COMMENCE 
A SE MÉFiER/.. 


ÇA DEVIENT TRÈS INQUIÉTANT/. LA SURVEÏLLANCE 
NE SE RELACHE PLUS !. HEUREUSEMENT, Si 

TOUT VA BIEN, APRÈS-DEMAIN À CETTE HEURE -Ci, 
J'AURAïi MON BREVET DE CAPITAINE EN POCHE 
ET OANGS QUELQUES JOURS J'iRAï RAPPELER 

LEUR PROMESSE AUX ARMATEURS DE LA * BELLE 
JEANNE / Z.. 


TOUS NOS COMPLIMENTS 
MONSIEUR DE A0 MARTIN. 
VOTRE EXAMEN À ÉTÉ UN 
VRAï FEU D'ARTIFICEL 


HÉ!.NOUS NE VOULONS 
PAS RISQUER QU'UN 

AUTRE ARMATEUR PUIS - 
SE NOUS GOUFFLER UN 
TEL CAPITAÎNE L. VOTRE 


ET UNE 


VOILA LE CANOT./. ENFIN JE VAi® 


DEMI-HEURE PJ AVOIR DES NOUVELLES/. J'ES. 


PLUS 7ARO... 


PÈRE QUE NOUS N'ARRIVONS 


PAS TROP TARD... 


il DOIT PASSER DANS 
TROIS JOURS 6ES 
DERNIÈRES ÉPREUVES 
DE CAPITAINE AU I 
LONG COURS, À BREST. 


ET, LE SUR- 
LENDEMAIN, 
A BREST, 


MATIN !. iL N'A PAS PER- 
OÙ DE TEMPS! EH 
BiEN, NOUS ‘OPÈRE - 
RONS" LA NUIT 
D'APRÈS. VE TIENS 


À RÉGLERMES COMPTES! 


ITAÎNE... CAR VOUS AVEZ DÉSORMAÏS DROIT 
À CE TITRE... VE SUS MEUREUX DE VOUS REMET- 
TRE VOS DERNIERS BREVETS... ET NOS FÉLICITA - 
TIONS UNANÎIMES. JAMAïS, MÊME DANS LA 
FLOTTE OE GUERRE JE N'Ai ENTENOU AUCUN 


LE CANOT, VENU DE LA COTE TOUS FEUX ÉTEINTS 
LUi AUSSi, A ACCOSTÉ. SON OCCURANT GRIM- 
RE AUSS:ITOT A BOLD ET S'ENFERME AVEC LE 
COMMANDANT DU MYSTÉRIEUX VAÏSSEAU.. 


MORDIEUL.LE VIEUX TROADEC 
PNAÏT RAÏiSON!.. il Y À DE NOUVEAU 
UN OUETTEUR ACCROUP' LA-BAS 
DANS LES AJONCS. 


EXTRAORDINAIRE L.. 
JAMAÏS YU D'ALSS: 
JEUNE BREVETÉ.:.CE, 
BLANC-BEC iRA LOIN …. | 


MERCI, 
MONSIEUR !.. 
C'EST TROP 


CANDIDAT LES CONQUÉRIR AUSSI BRILLAM- 


CONTRAT D'ENGAGE - 

MENT VOUS ATTEND. 

QUAND EMBARQUEZ 

VOUS SUR VOTRE “BEL - 
LE JEANNE " 2. 


MA FOi, JUSTE LE TEMPS 
DE RENTRER FAÎRE 
MES PAQUETS DANS 
MA Bic... PPP. OH Z. 


LAL LAL, 7171, CETTE... 
CETTE SiLAOUETTE FX. 
CORNE BLEU. EST-CE QUE 
JE DEVIENS FOU7. 
EST-CE UN CAUCHEMAR ©! 


PLACE! PLACE !.. 

LAÏSSEZ - MO: 

PASSER COR 
NEGLEUL, 


NON.L.CE..CE N EST PAS POSSIBLE !. Ÿ HÉL.QU'EST-CE 

VE SU'S ABUSÉ PAR UNE RES - î 
SEMBLANCE./.CE SERAÎT TROP 
INVRAISEMBLABLE LME GAR- 


GOUSSESL J'EN AURAI LE COEUR 


OUF£,VOUS VOiLAL.QUELLE UE. CE... CE DOT 


IMPÉTUOS:TÉ !. QUELLE 
MOUCHE VOUS À PIQUÉ, 


SOUDAINEMENT ?.. 


VOiLA OÙ ZËLE !.. 
BRAVO, CAPITAINE !... 
A VOTRE QUiSE L.. 
NOUS VOUS ATTEN- 
DEONS À BORO 
DANS TROIS JOURS 
AVEC VOTRE 
CONTRAT. 


EL A LANUIT, APRÈS 
UNE HARASÉANTE 
CHEVAUCHÉE 


TRE UN RÊVE, UNE 
HAGLUCINATION 
QU'EST-CE QUE TRi- 
PLE-PATTES ViENDRAIT 

FAIRE À BREST !/2/.. 
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BONNE ROUTE. 
CAPYTAINE !.. 


DÉCIDÉMENT CETTE LANDE 
EST SiNISTRE L..OVFL ME 
VOICI CHEZ MOï.!. ENFIN.L. 


VOUS ÊTIEZ EFFRAYANT./.. 
E COMME UN MORT. 


À CROIRE QUE VOUS 
AVIEZ VU LÉ DiABLEZ. 


AH ÇA. EST. CE QUE VE 

DENIENS FOU?/.. ON 

DIRAÏT QU'iL. 

QU'H YA DE LA 

LUMIÈRE À L'IN 
TERIEUR./!.... 


OÙ DiABLE | 
, COUREZ- VOUS 2. 


DiABLE QUE J'Ai 
CRU VOIR, EN EFFEL,. 
OU, PLUTOT, UN DE 
SES PLUS FIDÈLES 
AÇGOUNTES /. 


QUELLE FOULE/, CES iMBÉCILES ME 
RETARDENTL.iLS VONT ME... PLACE L 


LA PORTE ,ENFiN !.JE...OH 
TROP TARD!. PLUS PER. 


BAH!. UN PEU DE 
FATiGUE L. NOUS 
VOUS EMMENONS 
DiNER!.. 


EE 
PRÉFÈRE RENTRER CHEZ 
MOï TOUT DE SUITE BOU- 
CLER MON SAC ET EMBAR- 
QUER SUR LA “BELLE 
JEANNE * SANS PERDRE 


J'EN GUIS SÛR! 
CE CAVALIER NE 
MA PAS LÂCHÉ 
DEPUIS BREST, Ÿ 


SUIVANT, ERIC GALOPE SUR 
LE CHEMIN DU RETOUR, PRE - 
NANT A! PEINE QUELQUES 

HEURES DE REPOS. 


: NON 2. NON, VE RÈVE/. CE... CE 
N'EST PAS POSSIBLE //!.. C'EST... C'EST UN AGO- 
MiNABLE CAUCHEMAR /. 


2e ENTRE OONC, 
AU CAMARADE./ 


MON. MON P.. VOUS #1 MAS... DO ABORD POUR TE FEL:C: 
BA... BARBE - ROUGE ?!, 
Ci PL. ET..ET BABA!. 
ET TKRIPLE-PATIES F1. 
MA3S... COMMENT 2. 
ET POURQUOI 2, 


CORNE DE BOUC /. AL 4ALHAL 
EN VOiLA DES FAÇONS : ON 
DiRAÏT QUE TUN'ES PAS p 


4 
HEUREUX DE REVOiR TON 
ViEUX PAPA ,FIiSTON!. 

HAL HAL. HAL HA « 


ananas  : 


TER O€ TES BRLLANTS SUCCÉS 
GARÇGON !.. J A ASSISTÉ À 
TON TS OMPHE ! 


EXACT, CLAMPIN !. DEPUIS DES MOIS, JE ME MOR 

FONDAiS À TON SUJETL. APRÈS M'AVOIR FAÏT 

ÉVAOER DE LONDRES TU T'ES LITTÉRALEMENT 

VOLATILISÉ.L. SANS LAÏSSER LA MOÏNDRE TEACE 

JE SUIS RESTÉ DES SEMAINES À BOURL:NGUER 
DANS LA MANCHE !.. 


OHL. JE COMPRENDS | 
LES ESPONS 2. 
C'ÉTAIT TOi ?.. 


EN TOUS CAS,ON NE PEUT, 

PAS DIRE QUE TON ACCUEIL 

EST TRÈS CHALEUREUX. 

CORNEBLEU... MOï QUI Aï 

PRIS TANT DE RISQUES 

POUR VENIR DES 
ANTILLES... 


HÉ NON L.ET J'Ai FAÏLLI 
TOUT FAÎRE RATER. TOUT 
GA PARCE QUE JE VOULAÏS 
ME RÉGALER DES SUCCÈS 
DE MON ANCIEN ÉLÈVE... ® 
TU AS FAÏT HONNEUR À, 
TON PROFESSEUR, PETIT 


Ti 7..c ÉTAIT BEN 
101 !. JE NE M ÉTAiS 
PAS TROMPÉ !.. 


DE RELAÏSEN RELASA TRAVERS L'OCÉAN, PAR 


y Ai REPRIS RAPIDEMENT LA SITUATION BIEN 
- : MESSAGER, PUR PAR PIGEON VOYAGEUR. J'A: 


EN MANS /.. HAL.HALHAL, MAS JE LAÏSSAIS 


JE SAVAS TA TÊTE MISE À PRIX /..PRESQU'AUSS: 


CHER QUE LA MiENNE./.HALHALHAL.JE VOULAïS 
TE SAUVER À TON TOUR, HÉLAS, LA SITUATION 
DEVENANT TROP PÉRILLEUSE, J'Ai DU REGAGNER 
SANS TOI LES CARATBES.. 


VE VOUS L'Aïi DIT ALORS ET 
VE VOUS LE RÉPÈÊTE. 
JAMAIS PLUS, VOUS ENTEN - 
DEZ PL. JAMAI:S PLUS JE 
NE REDEVIENDRAÏ PIRATE !. 
TUEZ-MOï Si VOUS VOULEZ 
MAïS JE NE REPARTiRA: 
PAS AVEC VOUS !.. 


b. 


UN PEU PARTOUT DES ESPiONS, CHARGÉS DE TE 


VOICI QUELQUES MOIS, UN DE MES AGENTS, TA 
REPÉRÉ ET iDENTFIÉ À SAÏNT- MALO... 


C'EST TOUT 


HONNETE JEUNE HOMME VA. 
RÉFLECH: /. 


DÉCIDÉMENT J'Ai EU T D'ES- 
SAYER DE FAIRE DE TOi UN VRAï 
CAPITAINE AU LONG COURS L.TU NE 
PENSES PLUS QU'A TA CARRIÈRE! 
UNE DERNIÈRE FOiS, RÉFLÉCHIS ! 


RECHERCHER DANS TOUS LES PORTS D'EUROPE. 


ÊTÉ AUSS:TOT ALERTÉ , ET, MALGRÉ LES RS - 

QUES ÉNORMES J'Ai DÉCiDÉ D'ACCOURIR LE 

PLUS VITE POSSIBLE Ci OÙ ON NE TE PERDA:T 
PAS DE VUE !. 


PARATION, JE VOULAIS T ÉPROU- 
VER UNE DERNIÈRE is !. 
iL NE ME RESTE PLUS Qu 4 
DMAYER MA DETTE... 


13. JA TOUJOURS DÉTESTÉ DEVOIR QUELQUE CHOSE A 
QUi QUE CE SOiT... ET JE TE DOiS LA VE PETIT L. TOi SEUL, ALORS 
QUE TOUT LE MONDE M'ABANDONNAÎT, TU AS RISQUÉ TA 


TAÏS -TOi JE SAS CE QUE JE Dis. 
GiEN D'AUTRES À TA PLACE POUR 


PEAU POUR ME SAUVER..ET, POURTANT ,JE TE FAÏiSAiS HOR- 
REUR ET TU AVAiS TOUT À GAGNER EN 
ME LAÏSSANT TOMBER |. 


EM BiEN NON, PET... VE WE 
SUIS PAË TON PÊRE L..ET 
C'EST POUR PAYER MA DETTE 
QUE J'Ai TOUT RISQUE POUR 
VENIR T'APPRENDRE LA VÉR:- 

TÉ AUJOURD'HUI 2. 


MAS ALORS CO. 
COMMENT SE 
FAÏT-iL QUE. 


JE TAï.. HMM.. RECUEïLLS, 
VOICI BiEN DES ANNÉES 
SUR UN BATEAU ESPAGNOL 
QUE JE VENAIS DE CAPTU- 
RER, TES PARENTS, DES 
ÉMIGRANTS FRANÇAIS, 
ETAIENT MORTS..@ 


CL VON 42 PREMIER EPISODE DE CÊITE 
SEE j'LE DEMON DÉS CARAIÎIPES" 


J Ai EU SOUVENT LA TENTATION DE DÉTRUIRE 
TOUT CELA. JE NE L'Ai JAMAÏS FAT, SANS 
DOUTE ME DOUTAÏS -JE INCONSCIEMMENT 0€ 
CE QUI ARRIVE AUJOURD-HU:/, TOUS CES DOCU- 
MENTS SONT DANS CE PORTEFEUILLE, 

IL TE RENDRONT TON NOM. 


VOILA DES MOiS QUE JE TE 
RECHERCHE L.NONL.TU N'ES 
PAS MON VRAÏ FilS … ET TU 
NE T'APPELLES PAS ÉR:C, 
MAS THiIERRY DE MONTFORT.. 


C'EST..C'£S7 ous NON! JE TE LE JURE, PE- 
QU LES AV/EZ TTL. UN DES HASARDS 
es TRAGIQUES DU COMBAT... 
JE..JE T'Ai RECUE:ïLL: 
ABANDONNE DANS UNE 
CABINE ET JE TA ADOP- 
TÉ, AiMÉ COMME UN 
VRAï FiLS/, 


TU Y TROUVERAS AUSS: TOUS LES RENSEIGNE- 
MENTS QUE J'Ai FAÏT GLANER DEPUIS DES 
ANNÉES, SUR TA VRAÏE FAMiLLE, AU COURS 
DE MES VOYAGES OU PAR DES ESPONS., SANS 
SANOIR POURQUOI ET COMME MU PAR CET 


ÉTRANGE PRESSENTIMENT, 
à: 


SAUVER LEUR CARRIÈRE, LEUR 

RÉPUTATION AURAIENT RENÉ 
FROSDEMENT UN PÈRE VOUÉ AU 
GiBET./.TOi, TU N'AS PAS HÉSITÉ L. 


VOUS..NOUS / HALHALHAL. MAS NON L. TU PEUX 
MOQUEZ DE PRELEVER LA TÊTE, JEUNE £OTL,TU 
MOi P1. ES LE FilS D'UN HONNÊTE HOM- 
-ME!, MAIS QUEL DOMMAGE !.. 
J'AURAÏS FAÎT DE TO LE RO: 
DES SEPT MERS.L.. 


ÉPINGLÉS SOUS TES VÊTEMENTS iL Y AVAÏT 

CERTAINS PAPIERS T'iDENTIFIANT ET FAÏSANT 

LA PREUVE DE TES DROITS ET DE TES TITéES. 

SANS DOUTE UNE PRÉCAUTION PRISE PAR TA 

MÈRE AU DÉBUT OÙ COMBAT ET EN CAS DE 
MALHEUR /.. 


AN Ag 


IS T'APPRENORONT QUE 7048 L'YÉRITIER 
D'UN DES PLUS GRANDS NOMS ET D'UNE DES 
PLUS GROSSES FORTUNES DE FRANCE. 
MAÏS J'A BiEN PEUR QU'iL TE FAÏLLE BA- 
TAÏLLER DUR POUR LES REVENOIQUER 


TON PÈRE N'ÉTA;T QU'UN PAUVRE CADET DE FAMiLLE. 
EN VERTU OÙ DROIT D'ATNESSE, L'IMMENSE FORTUNE 
DES MONTFORT DEVAIT REVENIR TOUTE ENTIÈRE À SON 
FRÈRE AÎNÉ HENR'.. D'AUTANT QUE TON PÈRE AVAiT 
OSÉ ÉPOUSER, CONTRE LE GRÉ OÙ VIEUX CÉSAR DE MONT 
FORT, UNE JEUNE FilLE PAUVRE : TA MÈRE. MÉSAL- 
LiANÉE QUI LU VALUT D'ÊTRE CHASSÉ !. 


LE COMTE UN TRÈS VAGUE PARENT DE TON 
D'ARGOUT ?../ PÈRE, MAS, Si J'EN CROÏS MES 
RENSEIGNEMENTS, UNE FRANCHE 
FRIPOUVILLE QUi, MALGRÉ 6ES 
TITRES INDÉNIABLES, NE SERA 
GUÈRE D'SPOSÉ À TE RESTITUER 
TES BIENS. 


JE TE LAISSE BABA ET TRiPLE-PATTÉS /.CE SERA MON 
DERNIER CADEAU L. iLS T'AIMENT MIEUX QUE MOi ET 
TU AURAS BESOIN D'EUX. ET, Si UN JOUR TU CHAN - 
CEAS D'AVS, 6; TU REGRETTAÏS LA ViE RUDE 
MAIS LIBRE DES FRÈRES DE LA CÔTE, METS LE CAP 
À L'OUEST L. L Y AURA TOUJOURS UN COMMANDE - 
MENT POUR TOI EUR LE “FAUCON NOR". 


ET UNE HEVRE PLUS 
TÂRD, DEBOUT SUR 
LES FALAÏSES, ERIC, 
ARMÉ D'UNE LONGUE: 
VUE REGARDE MÉLAN - 
COL'QUEMENT Fi 
SOUS LE VENT. TRÈS 
LO'N SUR L'OCÉAN,UN 
HAUT GRÉMENT SOM- 
BRE, 

SUR BON VIEUX *FAU- 
CON NOÏR “ BARBE 
ROUGE À REMIS CAP 
A L'OUEST, VERS LES 
MERS CHAUDE OÙ 
L'ATTENDENT DE TER. 
RIBLES ET SANGLANTES 
AVENTURES. LA TER- 
LEUR VA RÈGNER A 
NOUVEAU SUR LA MER 
DFE, CARATBES. 


! 


, PP ’ 


7 NOiLA DONC % 1L ESPÉRAST FAIRE FORTU! 
à AUX ANTILLES. 


POURQUO: 
MON PÈRE 
S'EXPATRIAITL. 


DAME. NUL NE TE SAVAÏT 
ENCORE EN ViE ET BEN 
DU TEMPS A PASSÉ 
MAS, BAH!. TU ES DE 
TAÏLLÉ À TE DÉFENDRE 
ET À FAIRE RENDRE 


GORGE AU FRIPON QUI 
TA DÉPOUILLEL.. 


BLIERA JAMAïS /. 


N Y COMPTEZ PAS, MON P.. JE 
VEUX DIRE : CAPITAINE L. MA:S 
DU FOND DU COEUR : MERC:. 
MERC: POUR TOUT /, JE N'OU- 


ET UNE DEMi- 
HEURE PLUS 


PEU APRÈS TON PÈRE, HENRI, SON ATNÉ, EST MORT 
LUi AUSSi.. SANS POSTÉRITÉ. Puis ÇA À ÉTÈ LE 
TOUR DE CÉSAR. TOUT L'HÉRITAGE DES MONTFORT 
TE REVIENT DONC DE PLEÏN DROIT, BIEN QU'iL 
SO TOMBÉ AUX MAÏNS OÙ COMTE D'ARGOUT /. 


BIEN PARLÉ, PETIT L. À PRÉSENT, TU SAÏS TOUT... 
NOUS VOILA QUITTES /. iL ME RESTE À TE 
SOUHAITER BONNE CHANCE !.. L'AUBE EST PK0- 
CHE L. &i JE N'Ai PAS REGAGNÉ LA HAUTE MER 
QUAND LE SOLEÏL SE LÉVERA, JE SUIS PERDU... 


ADIEU, CAPTANE !. ]Ÿ Qui sarr, penr ?!. Au ee. 


VOIR. 


ERIC LE REVERRA-TiL JAMA:S 2. 
REDEV;ENDRA-T-iL THSERRY DE MONTFORT 7. 
RETROUVERA-T-iL GES TITRES ET SA FORTUNE © 
FINIRA-T-iL DANS LA PEAU D'UN DES PLUS RICHES 
GENTILSHOMMES DE FRANCE ©. 


VOUS LE SAUREZ EN ViVANT AVEC Wii LE 
PROCHAIN ÉPISODE DE CÉTTE AVENTURE : 


LE COBRA" | nc 


